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MGR SENECAL NOUS QUITTE
A la grnnd’mcsse, dimanche dernier. Mgr L.-A. Sénécal a fait 

ses adieux aux paroissiens de la cathédrale, après avoir clé leur 
curé pendant vingt-quatre ans.

Mgr Sénécal, qui succédé à M. l’abbé Hubert Nadeau, décédé 
récemment, comme curé de Snint-Dcnis-sur-Riehelieu, (juiliera 
Saint-Hyacinthe le. 18 avril, dimanche prochain. M. le chanoine 
P.-S. Desranleau, chancelier du diocèse, lui succède à la cathédrale 
de Saint-Hyacinthe.

O n’est pas sans une émotion extrême que Mgr Sénécal a pris 
congé de ses ouailles. On n’a pas été mêlé en vain, pendant un 
quart de siècle, aux joies et aux souffrances d'une population. Kt 
si M. le curé Sénécal, comme l’appelait affectueusement le peuple, 
aimait profondément ses administrés, ceux-ci le lui rendaient 
abondamment.

Car Mgr Sénécal, dès son arrivée a Saint-Hyacinthe, et plus 
lard à travers* les années, a travaillé pour se faire aimer. Dans les 
circonstances les plus difficiles, et les plus douloureuses, il s’est 
toujours signalé par son dévouement inlassable, sa charité, son 
amour pour les pauvres. A un haut degré, il a pratiqué la charité 
de l’esprit et du coeur. •

S’il nous «initie aujourd’hui, après un séjour de vingt-quatre 
ans au milieu de nos familles, ce ne sera pas sans laisser d’ardents 
souvenirs et des regrets.

Tue dernière fois, les citoyens de Sainl-llvacinlhe ont tenu 
à lui témoigner, avant son départ, la profondeur et la sincérité 
de leur estime. Après la grand’messe de dimanche, une adresse lui 
a été lue au nom des paroissiens, par le docteur Eugène Turcotte, 
chevalier de l’Ordre de Saint-Grégoire-le-Grand, qu’accompagnaient 
M. le notaire Horace Saint-Germain et M. Benoit L’Homme, Une 
bourse lui a été offerte également.

Mgr Sénécal prend possession dimanche de sa nouvelle cure, 
à Saint-Denis. Tous les citoyens de Saint-Hyacinthe lui souhaitent, 
dans ses nouvelles fonctions, une vie heureuse et féconde.

En marge des
événements

Forêts

L’IMPAIR DE SIR JOHN
SES DECLARATIONS. SCR LE PARLER DES LA NA DI EN S- 

FRANCAIS ET SUR NOTRE SYSTEME SCOLAIRE. - 
CE QU’UN PEDAGOGUE PEUT IGNORER. -

S’EXCUSERA-T-IL ?

Le Congrès National ((’Education a bien débuté.
Dès la première séance, un Anglais venu d’Angleterre pour 

y assister, sir John Adams, pédagogue de renom, n’a pas trouvé 
mieux que d’y jeter de la boue à la population canadienne-fran- 
çnisc de ce pays, (mud-slinging), en avançant, après tant d’àneries 
du même genre serinées chez nous, que la langue des Canadiens- 
français n’est pas le français proprement dit, mais une sorte de 
dialecte ou patois, dont on ne ferait pas mal de se débarrasser tôt 
ou lard. «

Parlant de la question bilingue, il a même avancé des insa­
nités de ce genre: “S’il s’agissait d’un simple conflit entre le fran­
çais et l’anglais, la population d’Outre-Manche se croirait appelée 
a apporter un peu de secours à la suporlx* langue française. Mais 
le français de Québec sc range avec le français des temiues d’é­
glise de Chaucer. Dans Québec, il y„a du français, mais pas cette 
sorte de français qui puisse se comparer à l’anglais classique.... 
Le français de Québec n’est pas le langage de la France classique, 
ni le parler de Paris.”

11 est évident quo sir John, s’il commit la pédagogie, ignore 
bien des choses. 11 ne sait pas que notre parler est très proche du 
français contemporain de l’Anjou, de la Normandie, de la lou- 
raine .11 ne sait pas non plus que rien ne ressemble moins au fran­
çais classique, comme il dit, que le français actuel parlé dans la 
bonne ville de Paris, capitale de la France. 11 est bien plus exi­
geant que les Français de France, qui, pour le grand nombre, disent 
notre parler très français, même s’il lui arrive incidemment d’in­
corporer un anglicisme ou un canadianisme. Il ignore que nom­
bre de Canadiens-français, Mgr Gauthier, sir Lomer Gouin et le 
sénateur Dandurand. M. l’abbé Lionel Groulx, I bon. Athanase 
David, M. Henri Bourassa. l’hon. Rodolphe Lemieux, le sénateur 
Beaubien, d’autres encore, ont parlé en France, à Paris, à diverses 
reprises, devant des auditoires français, et en furent parfaitement 
compris. Ce qui serait étonnant, si ces orateurs canadiens-français 
n’avaient eu à leur usage qu’une manière de patois ou dialecte in­
forme.

Sir John n’a pas touché qu'à notre langage. Non seulement 
il a tenu à mettre d’énormes pieds dans les plats, mais il s’est litté­
ralement jeté à la nage dans les dits plats. Voici, louchant notre 
organisation scolaire, une de ses bourdes: “Personne ne desire
toucher à la langue et aux traditions nationales des Caoadiens- 
frahçais, mais ne serait-ce pas un beau geste si I anglais était 
adopte comme langue seconde dans toutes les écoles canadiennes-
françaises ?” '

Comme si cela n'était déjà fait, et, dans bien des cas, rendu
trop loin. Mais d’où sortez-vpus, sir John? De quel pays fantasti­
que, où régnerait la plus crasse ignorance, ce pédagogue nous est- 
il tombé? Le sénateur N.-A. Belcourl, d’Ottawa, répondant au nou­
veau prophète, dut lui dire qu'il ne savait pas ce qu’il disait, et 
qu’il n’avait pas besoin de partir d’Angleterre pour nous conter 
pareilles balivernes.

En marge de cet incident regrettable, le Droit d Ottawa, sous 
la signature de M. Charles Gautier, conclut très justement: “Si
sir John n’était pas en travail commandé, lorsqu'il a déprécié le 
panier des Canadiens-français, il fera des excuses •publiques. Si le 
Aalional Council of éducation n’a été créé pour autre chose que 
faire la leçon à la population française, lui prouver qu'elle retarde 
et que seules les écoles nationales la saliveront, ses officiers en ex­
primeront des regrets, égalante ni publies. Sinon, le guet-apens im­
périaliste et étatiste sera moins dissimulé, et il ne "nous restera 
qu'une chose à faire: nous retirer définitivement d’une organisa­
tion à qui nous n’aurions jamais du donner un soupçon d’atta­
chement.”

Rien n’est plus raisonnable. Mais sir John Adams a filé aux 
Etats-Unis sans tambour ni trompette, aussitôt donnée sa confé­
rence. On ne le reverra guère.

Reste à savoir si le Sationul Council of education, comme 
corps, protestera contre" son attitude/

Harrv BERNARD

DANS LE PASSE

Du 18 au 21 avril prochain, ce 
sera la semaine de la forêt, ou 
plutôt de la protection de la fo­
rêt. Semaine d’éducation et se­
maine de réflexion. Car c’est 
principalement à l’irréflexion, 
aux distractions de toutes sortes, 
a des négligences impardonnables 
que sont attribuables chaque an­
née, les terribles conflagrations 
qui déciment nos régions fores­
tières. Il ne faut pas oublier que 
la forêt, dans la province de Qué­
bec, est une source unique de ri­
chesses. et que tous les citoyens 
ont intérêt à ne pas la voir dila­
pider. Il n’y a pas moins, dans 
les seules limites de la province, 
de :>l pulpcries et fabriques de 
papier, avec un capital d'exploi­
tation de $220.709.991. Quelque 
1 1.000 ouvriers y sont employés, 
qui reçoivent annuellement, en 
salaires, une somme approxima­
tive de $20.000.000. En la seule 
année 1921. les forêts du Québec 
ont donné un revenu de quelque 
135 millions, soit $28.000.000 de 
bois de pulpe coupé. $11.000.000 
de pâte chimique, $02.532,583. de 
papier. Bien que notre domaine 
forestier ne soit pas encore connu 
entièrement, on estime qu'il nous 
reste au moins 130.000.000. d'âcres 
de forêt à exploiter.

Papier

Peu de gens soupçonnent ré­
ellement ce qu’est l’importance 
économique de la forêt. D’après 
les calculs les plus sérieux, le 
Canada aura produit, à la fin de 
1920. plus d’un tiers de toute la 
pâte à papier du monde entier, 
et 15 pour cent des matières em­
ployées à sa fabrication. Le Bul­
letin mensuel de la Banque royale 
du Canada, (mois d’avril) nous
donne une idée des développe­
ments oil l’on vise actuellement. 
La production canadienne de la 
pâle doit atteindre 1.750.000 ton­
nes en 192(5, avec possibilité d’une 
production de deux millions de 
tonnes en 1927. Le Canada a don­
né 1.522.000 tonnes de papier â 
journal en 1925, cependant que 
la pulpe et le bois de pulpe du Ca­
nada “ont contribué 012.000 ton­
nes ou 10%de la pâte manufactu­
rée auâ Etats-Unis, ce qui revient
à dire que 12.7 pourcent de la pro 
duction mondiale de la pâle à 
papier provient directement ou 
indirectement de sources cana­
diennes”. On a donc raison «le 
prêcher partout la protection de 
la forêt.

Alcool

L’alcool, sous ses diverses for­
mes. cause de terribles ravages 
dans tous les pays du monde, 
dans toutes les classes sociales. 
Innombrables s'ont les pertes 
d'hommes qu'il cause. Il est res­
ponsable. par voie directe 
ou indirecte, des pires maladies. 
Les cas de folie résultant de l’a! 
eoolisme sont particulièrement 
fréquents, et en nombre toujours 
croissant. Un rapport relative­
ment récent de la commission d< s 
hôpitaux de l’Etat de New-York 
par exemple, établit que les cas 
d’aliénation mentale, dus à l’ai 
eoolisme, ont triplé dans cet 
Etat au cours de cinq ans, de 1929 
à 1921 inclusivement. Le nombre 
des individus des deux sexes, 
rendus fous par les abus alcool, 
ques se trouve comme suit: 
1920.... 90 hommes. 32 femmes
1921.. . .107 26
1922.. . .191 %% 32
1929. . .220 ii 50
1921.. . .302 44 71

Les asiles de r Kit «i de
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? New-
York ont donc hospitalisé 373 
malheureux, rendus fous par l’ai 

1 cool, en la seule année 1921. (Vê­
tait le plus gros chiffre depuis 
longtemps. Il fut cependant de- 
passé en 1917, alors que le nom­
bre des hospitalisés atteignait 
591.

II.B

Dans la généalogie que nous 
avons donnée de la famille Du­
fresne nous avons mentionné le 
nom de l’abbé Joseph Basile Du­
fresne. Redisons ici que ce der­
nier naquit et fut baptisé à St-Pif» 
le 20 juillet 1852. Il était le sixiè­
me des onzes garçons d'Etienne 
Dufresne cultivateur et de Zoé 
Gordeau. Il fut porté à l’église 
par son oncle Basile Dufresne et 
par sa tante Louise L'Heureux qui 
auront eux-mêmes un fils prêtre 
un peu plus tard. Joseph B. com­
mença ses études classiques à St- 
Hyacinlhe en 18lîéC. Il prit la sou­
tane en 1870 et trois années du­
rant il fut professeur ou surveil­
lant à son Alma Mater tout en 
suivant les cours de théologie 
pour se préparer au sacerdoce 
qu’il reçut le 17 août 1879. De 
concert avec son ami et son 
émule Joseph Marcil.ce dernier 
lui enleva le prix de sagesse, il of­
frit ses services à Mgr A.A. Taché 
de St-Boniface dans le Manitoba. 
Il fut trois ans professeur au col­
lege du lieu puis trois ans desser­
vant à la cathédrale et depuis 
1881 â 1919 il fut curé de Notre- 
Dame de Lurette. La maladie ter­
rassa ce colosse (iui dut abandon­*
lier le saint ministère et la mort 
le courba dans la tombe le 22 
août 1922. Quelle belle figure sa­
cerdotale que celle-là. Revenu au 
pays natal apre.s dix années d’ab 
sence il fit’ sur le nouveau curé 
de St-Pie une impression telle 
que M. Hardy traduisit son admi­
ration par ces mots: (Vest du bois 
pour faire un évêque! La terre du 
Manitoba s’est incorporé les cen­
dres de ce prêtre qui s’était don­
né tout entier à son pays d'adop­
tion

A ceux qui ne l’ont jamais su 
comme à ceux qui l’ont oublié 
l’acte de baptême suivant révéle­
ra ou redira quand et par qui fut 
construite l’église de St-Pie, pour 
remplacer la chapelle primitive 
élevée pour l’automne de 1830. 
Le 8 novembre 1852 M. U.revier
faisait un chrétien d'Alphonse 
Léopold né la veille d’Onésime 
Généreux, entrepreneur d’église 
et d’Emilie Fauteux; parrain An­
toine Foisy marchand, marraine 
Henriette Rodier. U.cci nous ap­
prend en même temps que la pre­
mière chapelle servit de 22 à 21 
ans.

Le premier mariage d’Augus­
tin Bardv avec Gatherine Brien 
Desrochers remonte au 23 novem 
bre 1852.

Le premier enfant issu de (’bris 
loplic Angers, forgeron et d’En- 
phémie Gatudal Si-Jean fut Léo­
pold (’.vriac qui vint au monde 
le II et fut baptisé le 15 avril 
1853. Plus tard le nom de Napo­
léon lui sera ajouté. Son grand- 
père paternel et sa grand’mère 
maternelle le tinrent sur les fonds 
baptismaux. Apres avoir fréquen­
té l’école du village en 1807 il en­
tra au collège de St-IIyaeinthe où 
il fit de solides études classiques 
ainsi qu'une partie de sa théolo­
gie qu'il alla continuer à Sorel. 
puis à Montréal. Il fut ordonné 
le 15 août 1878 Après avoir été 
vicaire à Farnham. à Sorel. à St- 
Ours et à St-Athanase d’Iberville 
en 1880 il fut nommé à la cure 
de Dunham d’où il fut transféré 
à Adamsville en 1893. à Rouge­
mont en 1900, à Sl-Barnabé en 
1901 puis à Sl-Aimé en 1909. Dix 
ans après la maladie le contrai­
gnit de prendre sa retraite à 
Adamsville où il s’était acquis des 
propriétés et où il put prolonger 
ses jours jusqu'au 10 juillet 1922. 
jour où il succomba victime de la 
gangrène, sénile Per ses paroles 
et par ses actes il donna de bon­
nes leçons d’agriculture et d’hor­
ticulture à ses habitants. Devenu 
presque maître de la langue an­
glaise il fui capable d’instruire 
l'élément anglais de Dunham et 
d’Adamsville. Ses instructions 
étaient bien préparées. El pour 
égayer ses confrères combien de 
de bateaux a-t-il montés depuis 
son enfance jusqu'à l’âge mûr et 
même jusqu’à la vieillesse?

Riche 11 il i veut. Voici quelques 
exemples d’hommes qui ont 
amassé à force de travail et d’é­
conomie. Joseph Hubert né le 23 
et porté au baptême le 21 mai 
1853 par son grand-père Hubert 
Legros et par sa grande-mère 
Angélique Gasavant, fils d’Hubert 
Goderre-Lacaillade et de Marie 
Legros Saint-Pierre.

Ilerménégilde fils d'Hubert Té- 
treaull et de Lévradie Ghagnon 
baptisé le 28 février 1855.

Son frère El/.éard menuisier 
marié à Orosie Dufresne a été un 
rude travailleur, puis un com­
merçant actif, et quoique relati­
vement jeune à son décès il a lais­
sé une jolie fortune.

El Théodore fils de Magloire 
Bélanger et d’adélaïde Rodier, 
né et baptisé le 7 mars 1855 n’a 
pas été moins laborieux, moins 
ménager que ceux-là, aussi n’é­
tait-il pas avancé en âge que sa 
mère disait de lui qu’il était déjà 
riche. Qui veut amasse. Dilapide 
«lui veut quille à se plaindre jus­
qu’à *la mort. Amassons pour as­
surer notre vieillesse, c’est pré­
voyance et prudence. Faisons- 
nous des trésors dans le ciel est 
la sagesse par excellence.

Un acte do baptême nous indi­
que* le séjour à Sl-Pie de Michel 
Girard Garonne époux de Sophie 
Ghicoinr. Parmi leurs enfants ce 
couple eut un prêtre feu l’abbé 
Louis, un avocat qui habita Wa­
terloo et ensuite St-.J)enn où il 
mourut l’an passé, un marchand 
Jean-Baptiste \\ ilfrid. un culti­
vateur Charles qui eut deux fil­
les en communautés religieuses.

Lorsque nous avons fait con­
naissance avec (Vodfrov Jarrv. 
commis-mnrchamj à Sl-Gésaire. 
nous ignorions qu'il était venu 
chercher sa femme à St-Pie le 21 
juillet 1853. A celle date (îodfrov 
était déjà fils majeur de feu Jean
Marie Jarrv et de Françoise Gucr-

% «•

tin de St-Damase. puis il épousa 
Eléonore Trottier fille mineure 
de Joseph Trottier et de Sophie 
Langlois de St-Pie.

G.P.A.

NOTES LOCALES

La Maple Leaf Overall

M. L.-Edmond Charron, indus­
triel de celle ville, propriétaire de 
la Maple Leaf Overall Co., vient 
de faire l’acquisition de l’ancien 
immeuble de la Ames Hidden 
McCreudp Co Ltd’ à St-I Iyaeinthe 
pour y transporter l’importante 
manufacture de vêtements qu’il 
dirige.

Le local actuellement occupé 
par la Maple Leaf Overall Co. 
étant insuffisant pour répondre 
à l’augmentation normale des af­
faires. l’installation dans le nou­
vel édifice permttra d’augmenter 
considérablement la production.

La superficie des planchers de 
la bâtisse Ames-lhdden est d’en­
viron 75000 pieds. M. Charron se 
propose d’y installer un outilla­
ge des plus perfectionnés et d’y 
ajouter des améliorations absolu­
ment modernes. La production de 
vêtements de la Maple Leaf Over- 
all Cu. considerable, sera augmen­
tée dans une large mesure par la 
confection de plusieurs genres de 
marchandises. Le nombre de ses 
employés sera plus que doublé.

La Maple Leaf O vend! Cu. a 
été organisée en 1909, par M. 
Charron, à S.-Denis-sur-Bichelieii 
où fonctionne encore actuelle­
ment une succursale. L’établisse­
ment dans notre ville date depuis 
1910 et sa prospérité a toujours 
été en augmentant.

i»

Nourf sommes heureux de cons­
tater le nouveau développement 
de cette importante manufacture 
de vêtements. Comme, le passé est 
garant de l’avenir, nous sommes 
convaincus que. grâce à la com­
petence de M. Charron, la Maple 
Leaf Overall Cn. occupera avant 
longtemps une place prépondé­
rante parmi les industries du 
genre du Canada.

Feu Mme Laurent Beaudrv
w

Mme Laurent Beaudrv. née 
Jeanne de \ arrimes, épouse de 
M. Laurent Beaudrv, rédacteur en 
chef du Sided, de Québec, est dé­
cédée à la demeure de son beau- 
frère, le Dr L.-A. Beaudrv, de St- 
IIvacinthe, dans la nuit de ven­
dredi à samedi dernier. Elle était 
âgée de 31 ans. fille de feu l’ho­
norable Ernest.-I’. de Yarcnnes, 
notaire, conseiller législatif, au­
trefois de Waterloo. I\Q. Outre 
son mari, la défunte laisse qua- 
tres fillettes. Anne, Yseiill, Claire 
et Pauline.

Les funérailles ont eli lieu mar­
di matin à Saint-IIvacinthe. à la 
cathédrale. M. Laurent Beaudrv 
conduisait le deuil, accompagné 
de son frère, le Dr L.-A Beaudry 
son oncle le Dr Joseph de Yarcn­
nes de Québec; ses beau-frères, 
M. Pierre de Varennes. Québec; 
G.-J. Simard. L.-Arthur Richard: 
MM. Augustin Archambeaull. Ro­
dolphe Boivin. Henri et Arthur 
L’Espérance.

La levée du corps fut faite par 
M. l’abbé .l.-E. Laferriére. du Sé­
minaire. le service funèbre chan­
té par Mgr G.-P. Choquette, IM), 
ex-supérieur du Séminaire, assis­
té de MM. les abbés .l.-E. La fer­
rière et Alfred Laiime. comme 
diacre et sous-diacre.

Les porteurs étaient MM. Mau­
rice Saint-Jacques. Jules Lamo­
the, Maxime David, Jules l.afram 
boise, René Richer et Henri Mo­
rin.

La mère de Mme Beaudrv lui 
survit. Mme Ernest de Yarcnnes, 
de même qu’un frère. M. Pierre 
de Yarcnnes. de Québec, et (plâ­
tres soeurs. Mmes G.-J. Simard. 
L.-A. Richard, Gérard Carneau, 
Mlle Marthe de Yarenncs.

M. le Supérieur

Comme d’habitude, la fêle an­
nuelle de M. le Supérieur, au Sé­
minaire. a réuni cette année, mer­
credi soir un grand nombre d’an­
ciens élèves. Un souper de famille 
eut lieu au Séminaire, où l’on se 
retrouva comme au bon vieux 
temps des éludes. Dans la soirée, 
un drame en trois actes. Claude 
Itardane. a été interprété. Nous 
a\ons donne le programme com­
plet la semaine dernière.

Le Dr Desmarais choisi

Le dispensaire anti-tul>ercu- 
Icux de Saint-I Ivacinthe sera ou­
vert au public le 1er mai pro- 
cain. Il sera établi dans l’édifi­
ce du théâtre Corona, où se 
trouvaient l’an dernier les bu­
reaux de la Banque Provinciale. 
Le Dr ()vila Désunirais, de cette 
ville, sera le médecin attaché au 
dispensaire.

I ne asscmhlét générale du co­
mité municipal du dispensaire 
anti-tuberculeux et de puéricul­
ture. a eu lieu ces jours-ci. L’exé­
cutif suivant a été choisi: Dr J - 
N.-Paul Fournier. chirurgien-
dentiste. président; J.-B. Létour 
iieau. vice-président; II.-A. I.’Ab­
be, trésorier; professeur J.-E. Pa 
quin. secrétaire; Dr .1.-0. Desma­
rais. médecin; Mlle Ernestine 
( hoquette, garde-malade.

Chez les C. de C.

Lundi soir, le conseil local des 
Chevaliers de Colomb a fait une 
chaleureuse manifestation a Mgr 
L.-A. Sénécal. P. I).. curé de la 
cathédrale de Saint-I I vacinthe. 

qui devient curé de Saint-Denis 
sur-Bichelieu. succédant a M. l'ab 
bé Hubert Nadeau, décédé ré­
cemment. On lui a offert une 
bourse de $200.. qui fut présentée 
par M. Jules Laframhoise. fils- 
grand chevalier. De courtes al­
locutions ont aussi été pronon­
cées par MM. Samuel Gasavant. 
chevalier de l’Ordrc-de-Sainl- 
Grégoire-»le-(iramf. René Morin, 
député de Saint-I Ivueinthe-Rnu- 
ville aux Communes, T.-A. Saint- 
Germain. Y i et or Sylvestre. Tb- 
Adélard Fontaine, avocat.
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su rances
de tous

retires

L’AN MEILLEUR

\ i.*11«*11111<* lui.s «|ut* I’jiii. nouveau m’apiinraissni!.
I ne soudaine peur in’enlniil au fond de l'âme.
I oinine l'acier hardi d’une incisive lame;
Kl, sans savoir, mon coeur de crainte se blessait.

i est pue le souvenir implacable me liante
IVrsislanl et plus fort ipic la réalité;
l'd que je suis d'un mal étrange1 tourmente.
Oubliant deux beaux jours pour une heur» méchante

Aujourd'hui, je suis moins tremblant, .l’espère un peu 
I >u lond de l’ombre épaisse uni* nurniv s'annonce;
Kl comme la nuit a le soleil pour réponse,

La mut detout mon coeur, enfin croit au ciel bleu!

.b* pleure !... Ab ! c’est un miel si doux ipie l’espérance! 
Lomme l’an <pii l’apporte est de tous le meilleur!

Le plus réel bonheur, c'est de croire au bonheur;
Id 4111:11mi le mal nous vient. Hélas c’est iju’oii v pense'

»

Albert I.OZKAI .

FONDÉE 
EN 1905

Siège Social:

EDIFICE DE LA PREVOYANCE
Coin Place d'Armei et St-Jacques 

MONTREAL *

Tél. HArbour 3292-3-1-5-S-7

Moi. .. j'en tolère un. s'il a 
plus 4le* d ans. .

Moi.., si Madame a la pré­
tention de faire le marché. ..alors 
1 irn à faire !..

Debout, au bord du trottoir, 
escortant un peu le blé ami. je les 
entends... je les vois, ces candi­
dats à la place facile.

Les accidents ^uulliples révè­
lent toutes les provinces. . Il y a 
là des I tea tirerons.. .des Prêtons, 
«les ménages du Plateau (’.entrai.. 
Lelle-ci est sûrement des envi­
ions de Narbonne.. Kelle-là par­
le le patois de Menfanté. 1*21 le doit 
connailre l’abbé Ardant à Limo-
•îrs. .

Le blé ami
Kormidahle, elle s'avance, la 

\ oiture de paille....
Idle s'avance, imcttciidile, lu­

mineuse, copieuse . débordante, 
surmontant les gens, dépassant 
les boiitnpies, accrochant ses épis 
vides aux becs de gny. et jusqu'­
aux petits balcons des premiers 
étapes.

Dans la rue étroite où, lente­
ment flli* bourlingue, la voiture 
a l’air d'un de ces éléphants de 
l’Inde, tout caparaçonnés de bro­
cart d’or, et qui se balancent, 
énormes et bons enfants.

Idle s’avance dans la poussière, 
la politique, la fièvre de la rue., 
véhicule d'un autre âge, égaré ici 
parmi la l’adicilé des êtres et des 
choses. . faisant paraître tout plus 
pet il. Les passants sont «les auto­
mates ., les autos, des mécani­
ques d’enlants..; l’agent, avec 
mmi baton blanc, un tout petit jou­
jou... .

•#

\
Idle s'avance, la voiture «le pail

le___
Les filles «le ferme qui, à la 

|minlr «les fines fourches «l’acier, 
la rhargereul «• t la surchargèrent, 
oïd fait un veritable travail «l’art.

Les bot les sont équilibrées, de 
« Inique cote, en montagnes égales.
« ! les cordes puissantes «pii les 
mai ni ii* 1111 « • 111 les laissent «piand 
meme souples et aériennes.

LYs! le champ plein «pii passe 
au milieu «les vieux hommes, 
avec ce parfum puissant et léger 
«pii exaltait l’âme jeune des palri- 
irclles bibliques; odor (lf/ri /«/«*- 
ni !. .

Sur le siege, un paysan tran­
quille. aux v eux guetteurs. . .

11 conduit avce placidité ses six 
chevaux . six boulonnais gris 
poimm le. superbes sous leurs 
pompons ronges. . un peu éton­
nes tout «l«* même du charivari de 
I « rue parisienne . des chnuf- 
teurs et chauffards «pii poussent 
des clameurs indignées et tendent 
le poing à ce calme énorme, lequel 
MTcinement. embouteille tout 
b ur trépidant trafic

x
Idle s'avance la voiture «b* pail­

le ...
I'd p«Uir nit's veux, sa vue est 

une joie
1 fini vient-elle. . !
h !«• s us bien, moi !..
Kn l'apercevant, j’ai évoqué 

aussitôt la vision «le la ferme «l’on 
s' bien chargée, elle partit hier 
soir.

La belle ferme avec ses die- , 
vaux, ses boeufs, ses moulons, ses 
vastes granges, ses dôh hectares 
d« • terres magnifiques, soignées 
avec amour par des générations 
«le terriens. . .

Due de lois je les ai contem­
ples. ces champs, sans une pierre, 1 

**ans chardon, sans herbe.., la­
boures. herses, roulés, perlés coin 
me mi (minis.., ces champs «pie 
secoue, en ce printemps «pii vient 
!«• sève immense «les blés verts

et «pu* dominent les liantes 
meules, roboudissaides «les 10.000 
bottes «pii les gonflent chacune.

t)ui, la belle ferme !. . [mneai- 
sr jusqu’aux moelles, jadis.., et 
si *‘mélè«pie", hélas! aujourd'hui, 
puisipie tous ses ouvriers sont des 
rlram/crs. .. comme ils sont étran 
gers «tans la ferme «l'a côté.., 
comme ils sont étrangers dans la 
plupart «les gramies cultures «pii 
bordent l’hori/on «!<• l’Ile-ile-l’ran 
c<*....

x
I'd le avance, la voilure etc* paille
La voici dans «les rues plus lar­

ges. les 1ers «les chevaux sonnent 
plus sourdement sur le pavé de 
bois.

Il est neuf heures moins ô «lu 
matin. Iba.ris finit à peine il«* s’é­
veiller. . . .

Le métro Wat/rnrn vomit «l«*s 
jeunes filles. .. jeunes fill«*s du 
ministère «les Légions libérées... 
jeunes filles «lu C.onlmlc com­
mun «les chemins <!«• 1er. .. jeu­
nes filles «le tant «l’orgauisalions 
léminines, m'i il faut «les sténos.
«les «laclvlos... des «lactvios et • •
«les sténos. . . .

Kl les sont pressées, élégantes 
et pâles. .

Mlles se hâtent. ., car b* sous- 
« bel*, «pii souffre «lu pylon*, guette* 
avidement les retardataires.

Pourtant. «piel(pies-un«*s sau­
vent quami menu* la chute «lu mi­
nistère, i*n haletant. .

D'autres se rc-pomlrenl en vi­
tesse les joues devant la glace 
«l’une devanture.

D’autres écarlatent leurs lèvres I
Du«'l«pies-ulies, le sac smis le 

bras, s’astapient les ongles Cela 
fera mieux sur la petite machine, 
tout a l'heure.

lYules regardent l’aiguille «!«• 
nnm église . ü heures munis !»

Mais aucune n«* voit la voiture 
.la calme «-t grande voiture . 

I«*s chevaux magnifiques, la pail­
le, chevelure non teinte «les 
grands blés «l’or. . .

I.«• Idc Ou'csl-ce donc, le blé *
Lsl-ce qui* ça existe, le ble?

Mais pas un homme. ., pas une 
femme ne tourne la tête vers la 
blondi* voiture.. Personne 11e la 
recommit, et je reste seul à la re­
garder.

Pauvre grande voiture «pii 
« liante le travail, celles, mais aus­
si la santé, l’indépendance et la
fécondité !. . .le la suis des veux..•*
s’i'ii allant. ., s’en allant. . . .

Toujours lumineuse, elle s'a­
menait dans le lointain «le la rue 
.louffrov vers l’avemn* «le Wa-

v«#s aliments habituels. Le remè- 
<lc du Père Jean est un mélange 
scient fiipu* d’Imile «le foie «le 
nmruc avec «l’aulres précieux in- 
gréiiients composé «le façon à 
produire une nourriture facile­
ment assiniilabh* «pii fasse «les tis­
sus nouveaux et restaure l«*s for­
ées et la santé.

Si v «mis ave/ besoin «le plus «le 
vigueur, essaye*/ Katherr John’s 
Medieine aujourd’hui même. 
Nourriture rigoureusement pure, 
pas «le drogues dangereuses.

CONTRf.

TOUX 
RHUMES

FORTIFIE eTfAIT 
DE LA VERITABLE CHAIR

EXEMPT DE’DROGUES

Les accidents aux

gram.

La voilure arrive «levant un 
bureau «!«• placement...

11 y a la «les hommes, «1rs fem 
nus. «les jeunes tilles «pii piéli- 
nent sur le trottoir, attendant, 
«huis l«* froi«l matutinal, focca- 
>mn la plus favoralde d'utiliser 
leurs bras.

A première v m*. parmi «• 11 x. pas 
un Parisien «h» Paris.

I mis sont prohaldement des 
gens «t«* province, «pii ont dû refu­
ser «le e«»ntimicr l’oeuvre «les aï­
eux. . I .a terre est si basse ' I .e 
sae «le semences si lourd’ Les 
lapins si exigeants La vache si 
agaça n h* à traire!

Tandis «pi’ici ' .
I*.l les femmes conversent ar­

demment entre « Iles :
Kh bien . voilà Pnaml par 

terre !.
Le concictge dit «pic c’est 

Ilerriot «pii va !«• remplaeer. ... j
Moi. . j«‘ veux une place sans

enfant. .

OÙ va-t-elle. . !
A «pii est destinée cette paille 

chaude* ci crissante* ?
Je l'ignore....

x
x x

Mais ce que je* sais bien, c’est 
«pie, le mois prochain, les derniers 
steaks de blé français seront li­
vrés aux me*uni«Ts. . . .

(.«• «pii* je sais bien, c’est «pi’a- 
b»rs la livre* étant aux environs 
«!«* Ido francs la France, jadis 
pays «lu blé devra acheter à l’é­
tranger ce blé qu'elle déserte.., 
ee blé «pie ses enfants refusent de 
cultiver, ce blé «pii l’intéresse 
bcaui-oup moins que le jeu «b* 
massacre* «les députés.

Mais le plus tristement comi­
que. ce sera de voir ces terriens 
«I hier devenus citadins «*| cita­
dines à robe courte et cheveux 
coupés, prendre de grands airs 
indignes «piand le pain augmen­
tera encore.

* liez le boulanger, ils compa- 
tenm! le tout petit, petit pain 
«I le formidable prix.. Fuis, in­
conscients «le la désertion du nié- 
ti<*i’ supcrsuhstnnticl. ils s'écricnl :

Mais c’est affreux !. .abomi­
nable ! . One se passe-t-il donc? 
lYmnpmi le pain eoûle-l-i1 de 
plus ru plus cher . ?

x
\ x

I Nam pmi. . . . ?
Mais tout simplement parce «pic 

personne eu France ne veut plus 
en faire.

Lierre l’Kmiite
(La Lroix)

: -«>-:

Etes-vous fatigué ?
Il n a (h ii i sortes de sensations 

de [utit/ne

traverses à niveau

I. mie est celle sensation «le fa- 
ligm- saine «pii résulte naturelle- 
!,,r,,t d une rude journée de la­
beur. (.et état est parfaitement 
n«>rin;i 1 et s.un parce «pu* h* ivpos 
N i(• 11 î tacitement. L’organisme re 
««urne sa puissance «d son nctivi- 
l« normale par une bonne nuit «le 
s<munei| reposant.

L autre sensation de fatigue «‘si 
lmr preuve attristante de désnr- 
«Ire physique. La personne «pii. 
iq»«vs une nuit normale «le repos, 
scxeillr (alignée et déprimée, «pu 
S(‘ trouve lasse du moindre effort 
physique et dont la fatigue atteint 
facilement le degré d'épuisement, 
csl en «langer grave parce «pfciY 
esl complètement abhatue. Si M 
est votre état, ce qu'il vous faut 
« si un bon tonique alimentaire 
huiinissant les éléments «pic I.,
11 :i1111*1* réclame et «pie votre sys- 
u‘,m‘ est incapable d'extraire de

Mien «pu* la voie du C.hemin «le 
fer National du Canada n’ait «pi*- 
ttne largeur de. 1 pids et huit pou­
ces et demi cl «pic cet espace soit 
absolument nécessaire pour per­
mettre la circulation des trains, 
(in conducteurs de véhicules ont 
choisi, en 1020, «le traverser ces 
quulrc pieds et huit pouces et de­
mi «le la surface du globe au mê­
me moment «pie le passage d’un 
train. Le résultat fut nalurelle- 
men! lin accidents où 10 person­
nes perdirent la vie et f>l autres 
furent blessées.

Il est parfois difficile d’attribu­
er la responsabilité des aceideiits 
«pii surviennent aux passages à 
niveau, mais il a été prouvé après 
empiète que dans Î)«X pour cent 
«les cas d'accidents survenus en 
102.) sur le Chemin de fer Natio­
nal du (.auada, ce dernier n’olnil 
pas en défaut. .

Dans «leux cas, l’an dernier, 
«les familles entières furent tuées 
et dans un seul aeeidtuit deux fa­
milles completes pcnlitvnl la vie.

II est indiscutable qu’une bien­
veillante I Vovidence explique seul 
le 'pourcentage de mortalité dans 
h s nombreux accidents survenus 
aux traverses à niveau. Il est aussi 
remarqua ble «le constater «pi'uu 
grand nombre d’aeeidenls sont 
dus uniquement à la négligence 

« I a I inattention des conducteurs 
d’automobiles. Dans «leux cas l’an 
dernier, l’automobiliste a jeté sa 
t oiture sur le tender «le la loc«>- 
molive; trois autres ont frappé la 
seconde <•! la troisième voilure 
après la locomotive, et un sixiè 
me, • probablement plus distrait
• pic les n 111res, a frappé la vingt­
ième voitmv après la loconmti-
* «* avec nssi*/ «le loive pour en­
dommager sou auto et blesser les 
occupants. ,

Il lie s est pas passé de mois, 
an dernier, sans aeeidents, mais 

!«• mois d'octobre a été parliculi- 
« renient désastreux comme si les 
i utomolii listes devenaient plus 
négligeants à la fin de la saison. 
Les accidents en LJ2f> se répartis- 
s«*enl ainsi par mois; janvier. 1; 
février, 2; mars. I; avril. ,*5; mai 

7; juin. I; juillet. !); août, (i; sep­
tembre, 7; octobre, 1(1; novembre, 
0; décembre, I.

:-«>-:

Pilules GALEGINES

\

Reconnu par le 
monde entier com­
me te remède le 
plus pubtoant pour 
le développement 
«lu buste.

. . Le flacon $1.00

\
par la poste.
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Agence Mondiale d'importation
Aln4iulre c:h. RII Montréal

Dans les Années Avancées
Vous pouvez rester vigoureux et en bonne 

8anté en faisant usage du

^NOVORO
Du DR. PIERRE

Q II donne de la force à vos organes
Il a un effet salutaire sur vos reins et votre foie 

Il garde votre estomac en ordre
Il fortifie et construit votre système

Un Essai Vous Convaincra. Il est préparé d’herbes pures et 
saines, et ne contient pus de drogues nuisibles et conduisant A l’usage 
continuel de drogues. Ce n’est pas une médecine de droguiste. Elle 
est suppléée par des agents spéciaux. Ecrivez h

DR. PETER FAHRNEY & SONS CO.
2501 Washington Blvd. CHICAGO, ILL.

«Délivré libre de tous droits au Canada/

REPRESENTANTS et CORRESPONDANTS
DEMANDÉS

t m* importante maison de finance a besoin de représentants et agents dans 
» liaque ville et village île la province «le Otiébee pour le placement d'actions et obli­
gations de compagnies minières bien connues. Tout homme actif et bon vendeur 
P*'"1 s/‘ ,;i:,v un bon icvcmi sous forme de commission. Kcrive/. avec confiance don­
nant ;îip** emploi actuel et references dans votre première lettre. Adressez :

CANADIAN MINING BROKERS, LIMITED,
90, rue St-François-Xavier, 

MONTREAL. '
xxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxx:

Rapports sur f 
les récoltes v- f7 . 
au Canada

•: Ty

A intervalle» rapprochés, pendant la 

saison, la Banque de Montréal publie 
des rapports sur le progrès de» récoltes 

au Canada. Ces rapports télégra­
phiés au bureau-chef par les gérant5 

des 600 succursales de cette banque,

couvrent toutes les provinces et for­»
ment une très bonne source de ren­
seignements sur les conditions des ré­
coltes.

Ces rapports sont distribués gra­
tuitement. Sur demande, à 
n 'importe quelle de nos succursales, 
votre nom sera inscrit sur nos listes.

Banque de Montréal
Actif total de plus de $750,000,000
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h,ni a poils

iÜLTANA
poug

Facile h Polir
Un léger frottage suffit pour faire 
briller votre poêle comme un piano 
neuf! Employez la Sultana, 
vous n’aurez pas les mains fatiguées 
ou les reins brisés.
Fabriquée depuis plus d’un quart de siècle 

dans la province de Québec par
SULTANA LIMITEE 

Montréal. 4F
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Le blé d'Inde pour l’ensilage
(Soirs (1rs fermes expérimenta­
les).

Le blé d’Inde n’a jamais été 
liés apprécié pour l'ensilage en 
Nouvcllo-Kcosso, el cependant, 
les résultats d’une expérience con 
duite à la ferme expérimentale 
de Nappan, N.-K., indiquent que 
l'on peut en attendre de bons ren­
dements moyens, à condicion que 
l'on cultive une bonne variété.

Le choix des variétés est en ef­
fet de la première importance, 
car il y a beaucoup de variétés 
c|ili ne parviennent pas à produi­
re une récolte avantageuse dans 
les conditions de climat de l’Est. 
Kn choisissant une variété, il 
n’est pas toujours sage du' pren­
dre1 celle qui produit le plus de 
fourrage vert, car la valeur ali­
mentaire de l’ensilage est réglée 
jusqu’à un certain point par le 
degré de maturité et la quantité 
de matière sèche qu’il contient.

L’analvse des données recueil­
lies à Xappan ainsi que sur d’au­
tres stations expérimentales dans 
la province montre qu’il y a trois 
catégories générales de blé d’In­
de qui sont adaptées à nos condi­
tions, ce sont les Longfellow, Den­
té du N.-()uest et certaines vari­
étés croisées ou hybrides.

Kn ces six dernières années, le 
Longfellow, une variété dure 
(flint) a donné, dans des conditi­
ons de grande culture, à Xappan,
un rendement moven de 12.68 ton»
nés à Lucre, tandis qu’à Truro il 
a donné un rendement de 13.57 
tonnes à l’Acre, comme moyenne 
de cinq ans. Cette variété mûrit 
assez bien, et la quantité de ma­
tière sèche qu’elle renferme est 
égale à la moyenne. Dans les par­
celles (Cessai de variétés à Xap­
pan, le Longfellow a donné une 
moven ne de trois ans de 20.02 
tonnes, poids vert, et 5.331.0 li­
vres de matière sèche à l’acre. La 
production du Denté du Xord- 
Ouest a été de 17.01 tonnes poids 
vert et 5.502.3 livres de matière 
sèche à l’acre, comme moyenne 
de deux ans; la proportion de 
matière sèche est beaucoup plus 
élevée que chez le Longfellow, à 
cause de la maturité plus avan­
cée.

Le blé d’Inde croisé ou hvbride»
est l’objet d’une attention consi­
dérable à l'heure actuelle, et trois 
variétés ont donné des rende­
ments extra bons sur cette ferme 
en ces deux dernières années. Le 
Burr Learning (Carter) et le Hy­
bride (Wimple) ont donné une 
production moyenne, en deux ans 
de 22.17 tonnes do poids vert et 
6.33l.(.Mivres de matières sèche 
à l'acre, t’n croisement entre l’or­
gueil de Twitehell et le Wiscon­
sin No. 7 a été mis à l’essai ici en 
1025 pour le première fois, et il a 
produit 27.83 tonnes de fourrages 
verts à l'acre, qui contenaient 7.­
286.8 livres de matière sèche.

Rappelons ici que ce ne sont 
pas là des rendements obtenus en 
grande culture, mais sur des par­
celles d'essais seulement. Cepen­
dant, les rendements de ces par­
celles forment une base de com­
paraison et indiquent (pie ces 
croisements sont supérieurs au 
Longfellow. .

Kn ces six dernières années, le 
coût moyen de la production du 
blé d’Inde sur cette ferme a été 
de $1.58 la tonne, par comparai­
son à $6.82 la tone pour l’avoine 
les pois et les vesces et $3.88 la 
tonne pour les tournesols.

Le planteur de blé d'Inde doit 
choisir avec soin une variété bien 
adaptée,»c’est-a-dire une variété 
qui, dans une année ordinaire, ar­
rive à une phase* de maturité bon­
ne pour l’ensilage. Pour l’emploi 
général dans l'Kst. les Longfellow 
et Denté du Nord-Ouest méritent 
d'étre recommandées.

Kenneth Cox,
Adjoint au Régisseur, 

Ferme expérimentale fédérale,
Xappan. X.-E.

Terre fraiche pour
les poussins

(Notes des fermes expérimenta­
les).

S’il nous fallait indiquer quel 
est le plus important de tous les 
facteurs qui affectent la vie d’une 
poule, entre le choix des repro­
ducteurs. l’élevage, le logement et 
l'alimentation, nous répondrions.

sans hésiter, l’élevage, ou ce qu’on 
esl convenu d'appeler en langage 
avicole ''l’éducation”. Il est très 
vrai qu'une poule qui n’a pas hé­
rité de l'aptitude à donner des 
oeufs, c'est-à-dire qui ne descend 
pas d’une espèce bonne pondeuse, 
ne sera jamais elle-même bonne 
pondeuse, quelque bien nourrie 
qu'elle soit. Mais il est très vrai 
également que la poule (pii a la 
meilleure généalogie du monde 
peut être gâtée par un mauvais

j¥<

Chaque sac de Ciment 
“Canada” représente l’expé­
rience de plusieurs années,

La fabrication du Ciment est un art.
La qualité uniforme du Ciment "CANADA ’ représente l'ex­
périence de plusieurs années dans la fabrication. •
Le Ciment “CANADA” est fabriqué par des employés qui ont 
l'expérience voulue, ceci assure la qualité uniforme continuelle­
ment.
Soyez certain — achetez le Ciment “Canada” des vendeurs atti­
tré*. Leur approvisionnement est protégé par l’immense ré­
serve que nous avons toujours dans nos entrepots, des entrepôts 
bien distribués; ceci vous assure d’une livraison bien réglée.
Ceci est une garantie contre les délais coûteux et de plus, vous 
assure une qualité supérieure de Ciment.
Pour toute ouvrage en béton achetez du Ciment “CANADA' 
mûri et fiable, d’une marque reconnue, fabriqué et emmagasiné 
dans la Province de Québec.

Notre departement d'information» est prêfl «J eoopérer a va* 
voaa pour tout ce qai concerne l emploi du béton. Le départe- 
ment est à votre disposition gratuitement.
Ecrivez si vous voulez des informations techniques ou suggestions

Canada Cement Company Limited
Edifice Canada'Cernent Company 
Carré Phillip* Montréal

Bumu dMfWiUii
Toronto Wlnnlpof Calvary

élevage», el l’aviculteur peut être 
truslre ries bénéfices qu’il était
en droit (l’attendre. Par contre, à 
moins que l’oiseau ait beaucoup 
souffert ries conditions rie loge­
ment et d'alimentation après la 
maturité, ces fautes peuvent être 
corrigées plus tard el la basse- 
cour mise en bon état rie rapport.

Le “chance du débutant” est 
plus ou moins une superstition. \ 
mais celle expression, appliquée 
à l’élevage ries poussins est pres-
qu'une vérité; en effet, l’homme 
ou la femme qui se mettent à 
clever ries poussins sur une terre 
neuve et qui ont une dose suffi­
sante de bon sens réussissent près

que toujours à élever ries oiseaux 
bons et vigoureux, tandis que l’a­
viculteur le plus expérimenté, est 
sûr d’avoir une liante mortalité 
pendant la période de croissance 
ainsi que plus tard.

Du devra élever les poussins 
sur un sol «|iii n’a pas porté rie 
volailles ni rie fumier rie volailles 
pendant au moins une année et 
qui a été mis en culture pendant 
cette période de repos. Le plus
grand inconvénient et ce n’est 
pas le seul de l’emploi du même 
eliemp plusieurs années de suite 
pour Léle\ age des poussins, c’est 
l'invasion des vers, qui causent de 
très grosses pertes à beaucoup I
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d'aviculteurs.
Les vers les plus généralement 

rencontrés chez les volailles sont 
les vers ronds, les vers du coeeum 
el les vers solitaires, 'foils ces vers 
sonl loges dans l’intestin el leurs 
oeufs sortent avec les déjections.
Lorsque ries oeufs ries deux pre­
miers sont ramassés par «les pous­
sins ou d’autres poules, ils se dé­
veloppent chez leur nouvel hôle 
el causent ries résultats très sé­
rieux. spécialement chez les jeu­
nes volailles, s’ils sont en quanti­
le tant soit peu importante. Les 
vers solitaires ont un cycle évolu­
tif diffèrent et ils sonl plus diffi­
ciles à combattre; leurs oeufs sont 
ri'ahord consommés par un hôte
intermédiaire, comme les escar­
gots. les limaces, etc., où ils se 
développent en partie el complè­
tent leur développement dans 
I intestin de la poule, après que 
celle-ci a ramassé cel hôte inter­
médiaire.

Lue fois qu'une volaille est de­
venue infestée de vers intestinaux 
il esl bien dit licite de l’en débar­
rasser; ici encore, mieux vaut 
prévenir (pie guérir, c’cst-a-riirc 
élever les poussins sur une terre 
fraiche, non infestée.

II.M. (i reçu wood. 
Inspecteur avicole pour la ('.-IL

/

\

Montréal

LE BETON
CANADA CIMENT
EST PERMANENT

^ • • •

L'art du Brasseur

Ennv d

Placement de tout repos

5 y2 %

Soeurs de la Congrégation 
He Saint-Joseph

HOPITAL ST-MICHEL. TORONTO

Obligations-Or Sl/z% 1ère hypothèque
* Echéances: 1929 à 1941

Coupons d'intérêt: 1er mai et 1er novembre

Coupures: $100, $500 et $1000
Fondée en France il y a près de 300 ans, cette communauté 
hospitalier# et enseignante est répandue partout an 
Amérique. Elle possède de nombreux établissement! 
dans l’Ontario, le Manitoba et la Colombie-Britannique.
Le présent emprunt, qui servira à payer une partie du 
coût de la nouvelle aile de l’hôpital St-Michel à Toronto, 
est garanti par une première hypothèque sur ('hôpital, 
dont l'évaluation est de $1,720,000, sans la nouvelle 
construction, soit un gage égal à plus de trois fois le 
montant de l’émission.
Lorsque la nouvelle construction sera terminée, cet 
hôpital comprendra 600 lits et sera, avec l’Hôpital Général 
de Toronto, qui est de même importance, le plus grand 
hôpital de la province d’Ontario.
Si nous ajoutons à cette garantie les subsides du gouver­
nement de la Province d’Ontario ainsi que eaux de la ville 
da Toronto, an plus du crédit général de la communauté, 
cas obligations constituent un placement exception­
nellement sûr et recommandable.

PRIX: 100 et l'intérêt couru

t l’on pouvait se procurer des recettes pour faire 
de la bière, il y aurait peu ou point de différence 
entre les produits que l’on en obtiendrait.

Le marché où se vend la matière première, sous forme 
de houblon, orge, malt, etc., est le même pour tous les 
brasseurs. De la façon dont cette matière première est 
employée dépend le succès de toute marque de bière 
connue.

L’analyse d’une bière quelconque ne peut révéler sa 
méthode de fabrication. Personne ne peut faire une 
bière qui soit identique à la DOW OLD STOCK ALE, 
parce que son succès, c’est NOTRE SECRET.

\ \ \

La superbe brasserie qui vient d’être terminée 
est un hommage rendu à la popularité des 
BIERES DOW. Elle a été construite pour ré­
pondre à la demande sans cesse grandissante 
pour une bière parfaite sous tous les rapports.

-/

Renaeignementa compléta sur demande
s

lf Corporation <jB5Gbugations Municipales
kiMiriti

flENE DUPQNT President
116 CÔTE*\» MONTAGNE. QUÉBEC
Telephone 693 2

v m i m i r.
J.W. SIMARD Vice-President 
7 PLACE 0ARMC5 MONTRÉAL, 
Téléphona Main fd2*1

Old Stock Ale
Mûrie à Point

Prime par la Force et parla

&
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SAIN r-l'.AHNAMK-Sl I)

Nous j\«»nseu plusieurs décès: 
\| I hénplnlc Mtissé époux de Ko* 
si lie Liipuinle âgé de ()8 uns; M. 
l'in.v Fluette veuf de Rosalie 
I..iporle, âgé de IM) uns.

Kn \ isile M. L. Larivière et sa 
him il le. M. Sig«*fried Langelicr: 
M Isruél l.uroelielle el su fille Ml­
le Béatrice.

M Joseph IMiuneiif est revenu 
de Montréal passablement réla- 
I 1 i. I)iniunelH' dernier M. Gagnon, 
mslrinleur «lu gouvernement est 
\<*iiil donner une eonférenrc sur 
rindustrie domestiipie. S«*s cou* 
.cils pratiques portaient surtout 
sur 1rs (nivaux «l<* laine, «le lin el 
t\r tupis. L'agruullnre est lu seien 

I i plus C4»mpli«|uée. el lu sonr- 
4 * de mille petites industries. Pur 
suite l« s mères «le fumille ont un 
t;innd r«*d« ù jouer pour l'écono- 
mir domeslii|iie. CVsl uussi le hut 
prineipul «lu e«*rele «les Fermiè- 
ivs éluldi déjà «luus 100 puroisses 
dt In pi « «n inee «le In province de 
Ouébre; upprendre nu\ mères <•!

111 \ filles leur prineipul devoir 
soeinl. A l'eiieontre «le ee uiouve- 
meiit féministe stupide «pii n'u 
« lu ù t r«* Iml «pie «l<* former des 
Mif! rag« l!«*s des politiciens, des di 
j Initiées «le toutes sortes de choses 
« xrepté «le In chose essentielle. In 
science «loiin*stii|ue. ('/est pur cet- 
trte dernière acquisition que les 
f« rmières mniiitieneiit le respect 
et IVnrourngem«*nl de tous.

:-o- :— — - -

SA INT-DOM INK. HT.

SAINTE-HELENE l)K RAGOT

Lu grippe el In fièvre searla- 
tine ont fuit leur nppurition dutii 
In pnroisse; plusieurs en sont at­
I « • i 111 s.

Mme Henri Maynanl est de re­
tenue n rtiôpilnl pour une grav«' 
mnlndie.

Mme I). Bernard est aillée â 
Montrénl pour assister n In pro­
fession d«* su fille l.niire, en reli­
gion Sr. Mûrie «le In Providence.

M John Chagnon est décédé le 
• »I murs clic/ son frère M. Alvurez 
( liagnou.

Lu teiiipérnlure n'est pus henu- 
coup fuvoruhle ù In fnhriention 
du sucre «l'érable. D'après le rnp- 
p«»rt «l«* nos lions vieux sucriers, 
chose pnreille ne s'est pus vue 
depuis bien «1rs minées.

FARNHAM

M. l'uhhé K. Messier, curé «le 
Bedford étui! en visita* nu pres­
bytère lu srninine dernière.

M. Bénoni Lupierre de Sorel 
est venu chez son frère Auguste.

Mme Henri itoldue «le St- 
Fugene «le (irnnthnm est venue 
chez son père M. Joseph Forest.

Mlle Aldén Lussier de Monl- 
i euI étant en visite dimnncln* chez 
M. Ilvucinlhe Lussier.

M. Joseph Tr«>ltier recevait 
«elle seinuine In visite de ses frè­
res MM. les uhhés (.léophus et 
Philias Trot lier.

M. « I Mme F.X. Brouillnrd 
sont revenus de leur voyage nux 
Klnls-t nis.

- :-o-
SA INT-PAI L DF BOITILLE

Lu grande retrnite préchée pur 
h ’.s MM. PP. UngoJin et Xuvier- 
Mnrie, «le l'onlre «le St-Fnmçois, 
u été suivie assidûment pur In fou 
le des puroissins. nux exercices 
«l<* In matinée «•! «le In soirée. Lu 
cérémonie «!«• clôture «pii n eu 
lieu dimnnche «lender n été par­
ticulièrement touchnnle. Comme 
souvenir «!«• celle mission «piadra- 
gésimalc ou n fuit In bénédiction 
d'un tuhlenu représentant h\s mur 
tyrs canadiens; c’est une repro­
duction «h* «*elui «pii figurait n 
Rome lors «l«* leur héntification.

Lu paroisse vient «!«• perdrè un«* 
«!«• ses plus uiieiruncs résidentes 
«Inns lu personne de Dnme Hé­
loïse Lussier, veuve «!«• Alfred 
Surprenant L«*s ohsè«pi(»s de lu 
nonagénaire ont «mi lieu samedi 
dernier, nu milieu d'un grand 
concours «!«• parents et «l’umis. 
M. Alphonse Slebens «le Granby 
conduisait le deuil. Les porteurs 
étaient MM. S. Ménard, (i«*o. Co- 
d«*rre, Jos. Menuud, F. Mouhdle,

Mnnli «lender avait lieu une 
veiih* d«* propriété «mi rapport 
avec lu Succession divider. Fa 
maison au cellin' «lu village et la 
boucherie sont échues u M. Ar­
thur Martin au prix «le $(1.000. Lu 
petite maison n l’encoignure «les 
rues Ste-Anne ei «le l'Eglise n été 
ncipiise par M. Merrill (îiugrus nu 
,ir; «Je $1.0«O

Samedi n eu lieu l'inhumnlion 
de M. Jeuu-Mnptisle Mousquet, «Ié- 
cédé n Farnham. chez su fille 
adoptive, Mme Carignan. ('.et 
ancien citoyen «l«* St-Paul était 
dans sa XOème année.

Vendredi dernier dans ravant-mi 
«li un incendie s'est déclaré dans 
la maison de Mlle Desroches alors 
«pie celle-ci était à son travail. 
Dommages assez considérables.

Mme Wuve Pierre Mériau 
une «les plus unciciics citoyen­
nes «le Furnhnm. est décédée le 
7 courant. File était la femme 
«le feu le induire Mériau, lequel 
fut le premier maire de cette 

ville. La défunte était âgé de 80 
ans. Les funérailles eurent lieu 
a l'église paroissiale «h* Farn- 
liarn samedi matin. Kl le laisse 

trois filles el quatre fils: Mme 
J.F. Foincaii. femme «le phar­
macien; Mme A. (îauilet, femme 
Louis Achille, notaire, Armand, 
comptable. Oscar, industriel, et 
Taneréde, employé civique.

— — :-«»-:---------------------

SAINT-DAM ASF

Dernièrement, a «mi lieu le
service <!«• Fmcric Desnovcrs. de»
«•«•Ile paroisse, décédé le 10 mars
à l'âge <!«• 71 ans.

Ouliv son épouse, née Finnic
Frégeau il laisse pour déplorer sa
perle 7 enfants. Mmes Philias
Meamlrv et Moiiville Meaudrv «le • •
Sl-Pic. Mme Annulée» Beauregard.
<!<• Sl-Damase. MM. Joseph «le
New-Bedford Mass. Svlvanv de• •
l'Annonciation, (’.hurles Kmile, «le 
Sl-Pic. Joachim, professeur Sl- 
Josepli N. M.

La levée du corps fut faite par 
M. l’abbé F.A. Perreault, curé.

Le service fut chanté par M. 
Publié Léon Gaucher, du Sérni- 
naire, assisté «le MM. les abbés G. 
A. Perreault, curé «le la paroisse 
et Ovila Fournier, du Séminaire 
«l«* Sl-IIvacinthe, comme diacre 
et sous-diacre.

Le deuil était comluit par MM. 
Pierre Desnoyers «le PAnge-Gar- 
dien et I.éopold Desnoyers de St- 
Jenn-Raptiste-de-Rouville, ses ne­
veux.

Les porteurs étaient MM. Ar­
thur (îodin, Aleidas Gaucher, Ma- 
gloire Monast. François Fétour- 
neau. Annulé Normamlin et Alex­
is Fortier, «le celle paroisse, amis 
«lu défunt.

Assistaient aux funérailles 
Mmes Joseph Beauregard el Fouis 
Hébert, d'Orléans Yt., Mme B.A. 
Desnoyers, Mlle Fdna Desnoyers, 
de Montréal, M. Pierre Desnoyers 
Mlle Germaine Desnovcrs, «le

Jia/a/aja/a®sjs/sjaiafaicija®/a/Bi5/Bf3fa/s/5jaj2faisf5fE/sf

SIROP ■ OU LAY
etntn RhuiMt.TMi, IrMctos 

$1.10 la fctMttHli
Oniuint MtaUiéE •InooLLor’ 

Rtmplact Ici «mcJms U 
mouteré»

25 «t Mc. U fctCll

PAPETERIE DE CHOIX
CHOCOLAT NEILSON

217 Cascades

Nous pronois lis mm- 
mandis do Flaurs na­
turelles; Beueusts de 
noce, Tributs lunérai- 
ras etc., pour la
Maison GERNAEY

Tél. 16

a

a

,u I PHARMACIE

I

N'
L. P. GAUCHER, B. Ph.

ST-HYACINTHC

GROS DETAIL

Essence d'érable 
artificielle "RADIO 

garantie pour (aire 
5 {allons de sirop 
25c la bouteille

ARTICLES DE TOILETTE
FILMS EASTMAN

Salsipartillt RAPHAEL 
La grand purificateur 

‘du sang
$1.00 la bouteille

Vers le 1er mai nous accu* 
parons l'ancienne Pharmacie 
Elz. St-Ooge. 223 Cascades
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Prudemment/
I rois facteurs déterminent si le prix Que vous 

payez pour \votre auto est élevé ou modique—

K

K

K
/ im 3.M0MJ vont démontrer 
iumment t’achût d'une ('htv. 
tulrt put puirmrnt\ Jiff ri r\ 
est pu ut Vous une iO*t,r
J'ti o no tri ir.

r

Vérifiez d'abord valeur pour valeur
Vi-ntitv la valour rci-lle d,- l'auto ijue vous achetez d’après le prix
J-.A.Is. annonce. La qualiiè. la puissance, l'apparence, la facilité
de marche, la fiabilité et l'économie de la Chevrolet expliquent
pourquoi plus de 2.000,000 de personnes ont acheté des autos de 
cette marque.r m ^
Vérifiez le montant a payer comptant

sur livraison
L'acheteur de tout automobile doit payer le fret, la taxe et les frais 
de manutention, i ,• bas prix Je livraison de la Chevrolet coin- 
prend toutes ces charges—il n’y a pas d'inflatir a.

r
Vérifiez les charges sur let ventes par

paiements différés
Les charges sur la vente par paiements différés d’une Chevrolet
?,om , 1ms iU‘ ,no,ule- *':t charges minimum comprennent 
I acconuHlement, rassuranre-feu et l'assurance-vol. Rien de plus i 
payer pas do billots additionnels à signer.

La modicité du prix comptant de livraison non moins que les taux-
plus bas d accomodement font de la Chevrolet la meilleure valeur
au plus has prix, que vous paviez votre Chevrolet comptant ou
que vous achetiez a credit d'après le plan de paiements différés 
de la G.iM.A.C.

TAnge-Gnrdii'n, Mme Dtimnse
Frégenu (t’Ahhotsford, MM. Paul
Frég«'iiii et Nnpoléon Desnoyers,
M. el Mme Jean-Baptiste Brodeur
et Richard Farosc de St-(*ésaire,
M. el Mme Zoël Martin et Orner
B« •auregard de Rougemont, M. et
Mme Léopold Desnoyers, Moïse
Desnoyers, A. Fhieoine, (À. Té-
treault. O. St-Jean, U. Vincelette,
de Sl-Jcan-Baptiste, Mlle Anita
Desnovcrs, MM. Antonin Desnov- • •
ers. et Hernias Leroux, M. et Mme
Xavérite Fontaine, Kdouard Des-
novers. Osear Desnovcrs, Zoël • •
(îodin et Arsène Davignon, de Sl- 
Pie. MM. Norbert Frégeau el Ghar 
les Dupont. M. et Mme K. Té- 
treault, F. Frégeau, A. Frégeau, 
F. Mlaiiehard, A. Dupont, P. Go­
din, I. Beauregard. R. Beauregard 
(). Beauregard, A. Beam’égare!, 
U. Martin, Dr. ('.hoquette el une 
foule d'autres de cette paroisse.

■M. Frnesl Fréchette a changé 
sa terre avec Georges La fleur, 
pour une boucherie que celui-ci 
possédait à Ma rie vil le

A l'occasion île la fêle de Pâ­
ques. la messe fut chantée par 
M. l'abbé Kéroack, de St-Hvaein- 
the. •

Le lundi de Pâques plusieurs 
élèves cfu séminaire sont venus 
ici manger de la bonne tire par­
eil x; Laurent Monast, George 
Beaudry, Jean et Norbert Beaure­
gard, Zoël Lussier. Norbert Blan­
chard. Richard Arès.
-Il y eut parties de sucre chez 

M. Orner Lussier et Louis May­
nard.

—Hier, avait lieu le service de 
Mme Moïse Lussier, née Elise 
(’.hoquette.

Où 
la . 

compte
DOMINION

STORES
Limited

400 magasins 
dans Quebec

et Ontario
Spéciaux du 16 au 24 avril

HI.K IVLNDM 
de choix

1 htes pour 25o

SUCRE DE CANE 
PUR

10 Ibs pour 59o.

TOMATES 
de choix

2 boîtes pour 25c

PRUNEAUX
Extra beaux

2 Ibs pour 25c

RAISINS de CHOIX 
sans noyaux

2 Ibs pour 25c

OIGNONS
ESPAGNOLS

6 Ibs pour 25c

POIS FRANÇAIS
2 boîtes pour 25o

RIZ GLACÉ
Extra beau

J Ibs pour 25c

SAVONSâ LAVAGE 
18 morceaux 
pour $1.00

THE VERT de choix 
45o la Ih.

FARINE Préparée 
41c sac de 6 Ibs.

CHOCOLAT PUR 
en poudre

2 Ibs pour 25c

ALLUMETTES 
Dominion Stores 

19c le paquet

CA FF 
de choix

49c la Ih.

SAVON HACHÉ

2 Ibs
pour 25c

BISCUITS
Frais

2 Ibs pour 25c

CONFITURES 
Pommes et framboises 
45c la boîte de J Ibs

KETCHUP
RAYMOND

23o la grosse boîte

NOTEZ BIEN
NOTRE ADRESSE: ST-HYACINTHE.

PETITES ANNONCES

(.’union musicale

UN DFMANDF. l’n trimeur 
de lisses et un tailleur de cuir, à 
ia Lordonncrie de Sl-Ours. Sa­
laire à la semaine. S'adresser 
par lettre à 11. Berthiaume, B.P. 
ttti, Sl-Ours, P. Que.

de Sherbrooke
A LOUER.—Deux magasins et 

un logement privé, tous chauf­
fés. Aussi deux maisons (Bun­

, . galow) sur une terre au ruisseau
l'ondee dans un but d éduca- I Plciuchamp, ou louera aussi la

terre séparément. S'adresser à 
M. Saiil Gadoretle, l‘J I rue Moh-

Ihui et de fusion du Beau en mu­
sique, l'Union Musicale de Sher­
brooke donnera en concert les 17 | (|or St-llvneinthe 
et 18 mai prochain, “MIREILLE" ’
.1. ('>onno<l (tout l’exécution clô-I A LOUliK. — Magnifique loge- 
lttreru les cours grutuits de sotfè- mem neuf comprenant (i pièces 
qc pour I année 192;)-192(1. I è part salle de bain, située aux

Get organisme travaille sans bords de la rivière, â 10 minutes 
n lâche à créer et maintenir dans du centre de la ville, chauffé à 
les Gantons de l'Est une tradition I l'eau chaude par le propriétaire.
qui se traduit dès â présent par 
«les fondations nombreuses de

Installations électriques et de ra­
dio parfaites. Eau chaude pour

SERVANTE DEMANDEE.— 
Bonne remuneration. S'adres­

ser au No. 100A rue Girouard. 
Téléphone 828.

A VENDRE.—l'n poêle de cui­
sine à $15.00 et un autre poêle â 
l'huile de charbon, 3 feux et un 
fourneau, $10.00. Ia*s deux sont 
en parlait ordre. S'adresser au 
No. 11 Desaulniers.

YACHT A VENDRE. 20 pds 
par o, moteur américain, 2 cylin­
dres, (i forces, (10 personnes). J. 
Dansereau, 51 Lafontaine, Tel. 
5 INw.

A VENDRE. -Poêle de cuisine 
en fonte, presque neuf, chauffant 
le trois el le charbon. Vendra â 
bon marché. S'adresser il 57 L. 
nu* Me-Marguerite, St-llvacinthe.

sociétés musicales, dont quel- I bain et éviers fournie par le pro- 
ques-uncs â base d'enseignement I priétairc. S’adresser a Southern 
de solfège. Ses efforts ont été ré- I Canada Power Go., ou au No. 7(i 
compensés par une marque de dis I rue St-Pierre, Village de la Pro­
duction probablement unique | vidcnce. Téléphone 153.1.
«tans l'histoire de cette Province
lorsqu'on lui a octroyé la men- I A VENDRE.—Maison en bri­
dou suivante: “Reconnue d'uti-I ques, de D appartements; bain, 
blé éducationnelle par l'Honora- I système à eau chaude, grenier, 
Me Secrétaire do la Province de cave avec chambre à laver. Angle 
Québec." Rourdages et Lafontaine. S’a-

•Miroille" sera chantée au thé- drcsscr à Mlle A. St-Gcrmain, ül*4

•ïlrc "Sa Majesté" de Sherbrooke 
sous le patronage «le l'ilonorable 
Athanase David.

« -io.»or

:-o- :

Légaré Automobile de St-Hyacinthe
FR S. JETTE, gerant

92’942MONDOR -

De même que naître est une 
chose naturelle et (pie ressusciter 
est une chose miraculeuse, de 
même aussi, naître à la vie pu­
blique est, dans un peuple, l'ef­
fet des lois générales qui gou­
vernent la société; mais ressai­
sir la vie publique après l'avoir 
perdue, c'est l'effet d’une régéné­
ration qui vient de plus liant.

TEL. 546

Payer pour une Chevrolet est chose facile

â I nilFR Lofftnuat de 6 pièces 
n LUULn avec chambre de bain,
améliorations modernes.

S'adresser au 2ème
64 RUE ST PAUL

rue Rourdages.

A VENDRE ou â ECHANGER. 
Terre à d arpents de la ville de 
St-Hyacinthe, bien bâtie, comme 
résidence, terrain convenable 
pour jardinier, arbres fruitiers, 
12 arpents «*n superficie. Eau 
et lumière électrique,. Condi­
tions faciles. Cette propriété est 
très avantageuse à tous les points 
de vue. S'adresser au Courrier 
ou à Victor Armstrong, prop. VU 
luge Saint-Antoine, St-llvacinthe.

A VENDRE.—Bonne terre de 
30 arpents pour grains et jardi­
nages, a 1-2 mille de la ville. 
Chemin pavé. Conditions faci­
les. S'adresser à F.X. Paradis, 
St-Hyacinthe, Tél. 390F.

I X)‘ rICM BNTS A 1.0U Hit 
.rat plusieurs logements ft louer, «le *1, 

ô. «J. 7. S. ro et 12 Hppurleiuenls. situés 
dans tomes les parties «le la ville, ft des 
prix modérés, «le ft $2jYO0 pur mois.

A louer *J magasins, sur la rue Pas- 
cades.
S'adresser ft

EIMKXI3 HKNOIT.
îhi rue Sie Anne St-Hyaelnttie

TERRES A VENDRE
/ rrrr dr 2(l(i àcrrs en superfi­

cie. Environ 75 arpents en foin, 
le reste en beau bois, la plus 
grande partie en .érable, aussi 
merisier, bois blanc, pin, cèdre, 
pruchc, etc. On peut faire plus 
de $10,0(10 avec le bois. Moulin 
a scie a :tj de mille. On sacri­
fiera pour $3,000.
/rrrr dr 200 àcrrs, une des 

plus belles fermes du Vermont, 
bien bâtie, maison, granges, éta­
bles, porcherie, remises, etc. Vaut 
au bas mot $10,000. Prix de 
vente $7,000.
. .7 rrrr dr 120 arpnds. â La pré­
sentation, 3 milles de l’église. 
Prix $1,000. *

/ rrrr dr 150 arpents, bâtisses 
un peu délabrées, â 50 arpents du 
chemin de fer, 05 arpents de l'é­
glise «le Sl-Judc, comté de St- 
llyacinthe. On vendra pour 
$1200. Une occasion pour un 
cultivateur «pii a des fils â éta­
blir.
S'ADRESSER AU COI KRIEH

5
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Adieux de Mgr Sénécal

Mgr L.-A. Sénécal, IMî.» curé 
de In cathédrale de Snint-Hya- 
einllie, <|ui succède à feu l’abbé 
Hubert Nadeau comme curé de 
Saint-DcMiis-sur-Richelieu, a fait 
ses adieux à ses paroissiens, à la 
grand’nicsse, dimanche dernier, 
Mgr Sénécal prendra possession 
de sa nouvelle paroisse dimanche 
prochain, 18 avril, et sera rem­
placé à la cathédrale par M. le 
chanoine P.-S. Desranleau, chan­
celier du diocèse.

Mgr Sénécal fut vingt-quatre 
sms curé de la cathédrale de St­
I Ivacinthe. Il était très ému 
quand il monta en chaire. Il dit 
comme il avait été heureux par­
mi ses paroissiens, pendant tout 
près d'un quart de siècle, et cpi'il 
ne partait .pas sans emporter de 
nombreux regrets.

Après la messe, une adresse fut 
présentée à Mgr Sénécal, par le 
Dr Kugène Turcotte, chevalier «le 
l'Ordre de SainMirégoire-le- 
(irand, au nom des paroissiens. 
Le Dr Turcotte était accompagné 
de M. Horace Saint-Germain, no­
taire, et de M. Ilcnoit L’Homme, 
gérant de la succursale locale de 
la Italique de Montréal. Une bour­
se, don de tous les citoyens, fut 
aussi offerte à Mgr Sénécal.

Mgr Sénécal a reçu encore de 
nombreux cadeaux, du Séminaire 
des Knfants de Marie, des Ter­
tiaires. de la Congrégation des 
Hommes, des Voyageurs de Com­
merce catholiques, des Chevaliers 
de Colomb, «les Dames «le Sainte- 
Anne, des Rit. SS. de l’Hôtel- 
Dieu.

------------:-o-:------------

Prise d’habit
Chez les RR. SS. «le la Charité, 

en la chapelle «le l’Hôtel-Dieu de 
cette ville, ces jours derniers, une 
imposante cérémonie a eu lieu, 
a l'occasion de la prise d'habit de 
21) postulantes. La cérémonie 
était présidée par l'abbé Gaston 
Martel, vicaire à Saint-II ugiHes- 
«le-Ragot, frère «l'une des postu­
lantes. On remarquait au choeur: 
MM. les abbés Kucher et Joseph 
Martel, Honorât Gehdron, chape­
lain de PHôlel-Dieu; Dollard Hou 
cher, «lu Séminaire. Le sermon 
fut prononcé par M. l'abbé Gas­
ton Martel.

Ont pris le saint habit: Mlles 
Itose-llélène Labossière, de St- 

Pie-dc-Bagot; Rose-Alba «l’Anjou 
Saint-Hyacinthe; Blanche Rmlier 
Saint-Barnabe; Aurore Villeneu­
ve. Berlin, N.IL; Rosalie Lemoine 
Sainl-Robcrt; Alice Dion, Saint- 
Nazaire «l’Aclon ; Marie-Jeanne 
Romcrlenn, Saint-Isidore; Kliane 
Marc Aurèlc. Kastman; Alice 
Fournier, L’Ange-Gardien ; Ga- 
brielle Mailloux, Magog; Alberta 
Mougcau. Sorel; Roula Yergeau, 
Sorel; Lotlie Logier, Iberville; 
Yvonne Loignon. Providence, R.I. 
Blanche Coulure, Manchester, N. 
II.; Kugénie Boucher, Sherbrooke 
Yvonne Richer, Manchester, N.H; 
Léa Beaiilae. Saint-Hugues; Gcor 
gette Couture, Wotton; Launtte 
Lemire, Wotton; Alexandrine 
Lahaie, Sainte-.iulie-de-Wolles- 

town; Kliane Goyettc, Iberville; 
Rosalie Martel, Sainl-Die-de-Ba- 
gol; Georgette Filion, Acton-Va­
le; IJfrrlhe Fre«lelte, Saint-Hya­
cinthe; Lancette Pélnqnin, BlacKs 
tone. ILL; Virginie Beauehemin. 
Nieolel.

—;-«)-: —

Le conventum de la Présentation
Nous prions les anciennes élè­

ves «pii ont reçu leur invitation à 
notre conventum prochain, d’y 
répondre au plus t«M. sans atten­
dre* d'envoyer leur photographie, 
si ccllc-ei n'est pas prête. Ce «pii 
importe, présentement, c’est que 
les organisatrices sachent com­
bien «le conviées seront au ren­
dez-vous.

Kn outre, nous engageons une 
fois «le plus les “Anciennes" «pii 
n’ont rien reçu à nous donner 
immédiatement leur adresse.

ALMA MATKR
------------ :-o-:------------

Concert remis
Le concert Vorschcldcn-Goiir, 

«pii devait avoir lieu à la Salle 
du Bazar de l’Hôtcl-Dicu, le 22 
courant, est remis à plus tard, à 
une date indéfinie. Cotte déci­
sion a été prise a la demande des 
organisateurs du grand concert 
du 27 avril, à la cathédrale, vu 
que les deux dates étaient trop 
rapprochées l’une de l’autre. I-e 
publie voudra donc bien prendre 
note.

Le Désert
Nous aurons, comme cela a été 

annoncé, l’a'vantage d’entendre 
dans la cathédrale, h* 27 avril 
prochain, le superbe Oratorio 
qu’est le Désert, «le Félicuyi Da­
vid. Il est acquis déjà «pie cette 
audition créera tout un événe­
ment en notre ville. Il en sera ici 
connue à Si-Jean et tout le dis­
trict d’Iberville oil, après quatre 
mois, on parle encore du chef- 
d’oeuvre de Félicien David et de 
l’éclatant succès «pi'il obtint alors 
qu'il fut chanté, à Si-Jean, le «S 
décembre dernier.

Notez bien «pie ebantres et ins­
trumentistes seront placés dans 
le choeur et non à l’orgue.

Colle chorale, forte de plus de 
quarante voix, soutenue par un 
orchestre symphonique «te dix- 
huit instrumentistes, et sous la di­
rection de M. J.-Amédée Rov 
nous tiendra sous le charme de sa 
puissance et de ses harmonies.

M. Kmilc Gotir, un ancien éiè- 
ve di* M.-J. Amédée Rov, et ténor 
renommé dans le pays, ainsi (pie 
M. Paul Hébert, fameux ténor de 
St-.lean, rendront les solos du Dé­
sert. M. Félix Durochers, s'acquit­
tera de la partie récitée.

Mlle Aldéa Lussier, pianiste 
distinguée, accompagnatrice des 
conservatoires Yssaurel et Paul 
Dufault, tiendra h* piano «l'accom 
pagnement. Kilo remplacera M. 
Gagné annoncé sur les pancartes.

Mme le Dr N.-Paul Fournier a 
bien voulu accepter de remplir 
les intermèdes en jouant, comme 
elle le sait, sur les grandes orgues 
«le la cathédrale.

M. le chanoine P.-S. Desranleau 
fera au commencement de la soi­
rée. une courte causerie sur Sl- 
Vincent-do-Paul et l’oeuvre «les 
conférences St-Vincenl-dc-Paul. 

au profit de laquelle le concert 
est donné.

Billets en vente, à 50 cts .’15 ds 
aux pharmacies Brodeur et «Col­
lette et à l’Kvèché. Les prix sont 
bas pour permettre à un plus 
grand nombre d’entendre un 
beau concert. Déjà les billets 
s’enlèvent,' bien «pi’il n’y ait pas 
encore de vendeuses «pii ont of­
fert «les billets. On ferait bien de 
ne pas trop retarder à s'en pro­
curer si on ne veut pas être ex­
posé à des déceptions.

------------------- :o :--------------------
Sur les couleurs

Le Dr Lucien Gendreau, pro­
fesseur à l’Université de Mont­
réal. a donné vendredi dernier, 
à l’Université, une intéressante 
confluence sur l'objectivité «les 
couleurs. Le Dr Gendreau est un 
ancien élève du Séminaire de no­
tre ville. Il était notable «pie nom­
bre d'anciens du Séminaire, as­
sistaient à la conférence. Remar­
qué entre autres, à la volée: MM. 
les abbés Joseph Lafcrriérc. Hec­
tor Morin, Hermann Hébert, D. 
Boucher, O. Fournier, du Sémi­
naire: M. l'abbé Jacques Papi­
neau, «le l’archevêché «l<* Mont­
réal; M. le notaire Victor Morin: 
MM. Kugène Tousignanl. avocat, 
Harry Bernard. Lucien Reeves, 
Albert Bourcier, etc..

Ces règlements
Trois-cent-«piarante-huil (5 IS) 

personnes ont voté sur les deux 
règlements municipaux accor­
dant une commutation de taxes 
aux compagnies Goodyear Rub­
ber of ('.(modo Ltd. «*l Umpire 
Clotiny Co. Ltd. à Sl-I Ivacinthe. 
Les électeurs. *mi nombre de .’Ut), 
représentant une valeur de un 
million deux cent «*t quelques mil 
liers «le piastres, ont voté pour 
les règlements. Deux ont voté 
contre, avec une évaluation totale 
de $7.000.

------------ : -O-;-------—
A Saint-Hyacinthe

Mlle R.-Alma Lemieux, insti­
tutrice à St-Louis-de-Bonseeours, 
est actuellement en visite à Sl- 
Hvaeintlie, chez M. et Mme Ku- 
elide Dion. Mlle Lemieux a as­
sisté à une partie «le cartes, à la 
salle du Patronage, où elle fut 
l'heureuse gagnante d’un joli 
prix.

--------------: o:---------------
Las prochaines soirées

Los 21. 22, 23 avril, représen­
tation «lu Xaufraye. chez les zou­
aves.

Le 27 avril, Le Désert, ode 
symphonique, à la cathédrale.

Le 11 mai. concert Georges 
Bétournay, au Patronage.

Le 17 mai, conférence sur Slc- 
Thércse-cfe-l’Rnfnnt-Jésus, à 

l’HcMel-Dieu, salle du Bazar.

Chez les Voyageurs
A l’occasion «lu départ de St- 

Hyacinhe de Mgr L.-A. Sénécal, 
P.D., le cercle catholique des 
\ oyageurs de Commerce de St- 
Hyacintbe s’est assemblé samedi 
soir dernier, à la bibliothèque de 
la paroisse Notre-Dame, pour lui 
offrir une bourse d’or. Une adres­
se fut lue par M. L.-K. Charron, 
président, à Mgr Sénécal aumô­
nier du cercle, pour le remercier 
«lu dévouement qu'il avait tou­
jours manifesté envers les mem­
bres.

M. l’abbé Kmilc Rov, directeur 
du cercle, a aussi dit quelques 
mots.

Fiançailles
On annonce les fiançailles de• #

M. Paul Laframboise, fils de M. 
Jules Laframboise. .de celte ville, 
à Mlle Rachel Casavanl, fille de 
M. Samuel Casavanl, également 
de Saint-1 Ivacinthe.

— «—:-o-:-----------

De passage
M. l'abbé Henri Bobillard. p.s.s., 

professeur au Collège de Mon­
tréal, était de passage à Si-Hya­
cinthe celle semaine. Il a rendu 
visite à la R. S. Marie-Isabelle, 
une parente, chez les RR. SS. de 
La Présentation, de même «pie 
chez Mlles Domaine, rue Saint- 
Paul.

----------- : o;------------

Retraite
La retraite annuelle des RR. SS 

de Charité est actuellement pre­
clude • à l’Hôtel-Dieu de Sl-Hvn- 
cinthe, par le IL P. Dalpé, direc­
teur de l'oeuvre des Retraites fer­
mées, aux Trois-Rivières, Ix?s 

religieuses qui suivent les exer­
cices sont au nombre de 177.

Feu Mme M. Duclos I
«Mine Meuve Marcelin Duclos, 

née Marie Rudier, est décédée di 
manche dernier au village de La 
Providence, à l'âge de % ans et 
si\ mois. Kite était originaire de 
Sl-Pie de Ragot. Kl le laisse un 
fils. Albert, d'Holyoke, Mass., ain 
si que plusieurs petits-enfants. 
Kite était la grandfmèrc de M. 
Orner Duclos, de LaProvidence. 
Les funérailles ont eu lieu mardi 
matin, à Xolrc-Dame-d/u-Rosairc.

o:
Feu G.-A. Drouin

M Georges-Aimé Drouin, voya­
geur «le commerce, est décédé 
samedi dernier à sa résidence, au 
village de LaProvidence, à l’âge 
de G I ans. Outre son épouse, née 
Marie-Anne de Lottinvillc, il laLs- 

un fils. Georges-Arthur, de Chi­
cago, ainsi que deux filles, Mlle 
Laure-Yvomie Drouin, garde-ma­
lade de cette ville, et Mlle R H a 
Drouin. Les funérailles ont eu 

lieu mardi à l’église Xolrc-Damc- 
du-Rosaire.

o:

Feu Joseph Bélanger
M. Joseph Mélanger, rue Con­

corde, est décédé dimanche der­
nier à l’âge de (i7 ans, après quel­
ques jours de maladie. Outre son 
épouse, née Malvina Messier, il 
laisse un fils, Albert, «h* la maison 
P.-T. Légaré, succursale «L Saint- 
llvarinlhe. Les funérailles ont eu 
lieu lundi à la cathédrale. La le­
vee du corps fut faite par M. l’ab­
bé Kdmour Saint-Pierre, vicaire 
à la cathédrale, le service funèbre 
chanté par le même, assisté de 
MM. les abbés Basile Benoit et 
Alfred Lalime, comme diacre et 
sous-diacre. Les porteurs étaient 
.MM. J.-A. Brodeur, V. Saint-Boeli. 
A.-B. Behind, IL Tétreault, M. 
I.amoureux et Joseph Surprenant

—: -o-:

Au séminaire
Jeudi prochain, 22 avril, un ser­

vice sera chanté au Séminaire, 
pour le repos de l’âme de feu 
l’abbé Hubert Nadeau, ancien cu­
ré «le Saint-Denis-sur-Bjchelieu. 

------------; .(>-;------------

A Newark, N. J. * “
M. Kmilc Pauqetlc, linotypiste

autrefois à l'emploi du Courrier 
de Suiid-lhjaciiühc, doit partir 
prochainement pour Newark. N. 
J., où il a accepté une position. 

----------- : -o-:------------

L’Auto-Club *
Les directeurs de l'Auto-Club 

«U* Saint-Hyacinthe ont tenu uni 
assemblée régulière mercredi 
dernier, dans la salle des Comi­
tés de l'Ilôtel-de-Ville.

Au cours de rassemblée, les 
directeurs ont entendu M. K. Pel­
letier, représentant de V Au to mo­
bile Husiness Corporation Unit 
led. de Montréal, qui fait actuel­
lement de la sollicitation dans 
notre ville, afin de savoir s’il se­
rait dans l'intérêt du club de con­
seiller à ses membres «U* faire 
partie de la dite Association.

L’assemblée était présidée par 
M. U.. J. Laframboise.

----:-o-: - —

La prochaine
La prochaine séance du con­

seil municipal aura lieu le mer 
credi, 21 avril.

--------------------------------------------------------------

Le Naufrage
Les mercredi, jeudi et vendredi 

prochains, 21, 22 et 23 avril, darçs 
les salles restaurées des Zouaves- 
rue St-Simon. à 7.30 du soir, sera 
montré, en vues animées, un 
beau drame en 7 rouleaux, inti­
tulé le Sauf raye.. Pendant le 
changement des rouleaux on 
•montrera des vues fixes expli­
quées. Une petite comédie fini­
ra la soirée.

COWAXSVILLK 
Mme K. Hémillard de Mont­

réal est en visite chez sa fille 
Mme I lenri Rol>crge.

M. et Mme K. Laverv sont 
revenus d'un voyage à Burling- * 
ton et Rutland.

-Mme J. Jolicoeur est retenue 
à* sa chambre depuis plusieurs 
jours. Kl le est sous les soins du 
Dr. McDonald. Sa fille Mme F. 
Champagne est auprès d’elle.

Les recettes de la vente des « 
violettes du jeudi saint étaient au 
profit de l’Hôpital de Swectsburg.

M. et Mme H. Thibodeau! 
sont en visite à Farnham.

Mme H. Deragon doit partir 
prochainement pour une visite à 
Montréal et St-Lin.

—Mlles Bernadette et Juliette 
Bélanger ont passé les vacances 
de Pâques à Bedford.

—Après un congé de trois jours 
les employés des manufactures 
ont repris leur ouvrage mardi 
dernier.

-M. et Mme IL Frenièrc de 
Dunham sont venus rendre visite 
à Mme J. Jolicoeur.

M. et Mme K. Bédard sont de 
retour d’un voyage à Détroit.

•M. Armand Deragon est par­
ti pour Montréal où il a accepté 
une position avantageuse.

Aime Honorât Favreau. née 
Juliette Bombardier décédée à 
Montréal la semaine dernière et 
dont les funérailles curent lieu à 
Dunham lundi dernier, était bien 
connue ici. Kl le laisse dans le 
deuil son mari cl une fillette de 

ans.

ETAT-CIVIL
CATHKDRALK 

Baptêmes :
Avril î).—Joseph-Germain, fils 

de Léo Rainville et de Laurette 
Gérad. Pur. et mar. Joseph Gérad 
et K va Guerlin.

L’entrée est libre pourvu «pi’on 
ait un programme qu’on pourra 
se procurer gratuitement les 20. 
21 et 22, dans l’après-midi, à la 
Pharmacie Brodeur. Tous les 
programmes seront distribués a 
la Pharmacie même.

Représentaient Saint-Hyacinthe
Aux funérailles de M. l’abbé 

Charles Lecoq, p.s.s., ancien su­
périeur général du St-Sulpiec au 
Canada, «fui ont ru lieu à Mon­
tréal samedi dernier, le diocèse 
«le Si-Hyacinthe, était représen 
té par M. le chanoine Léon Prnltc 
supérieur du Séminaire, et M. le 
chanoine P.-S. Desranleau, chan 
relier du diocèse. .

Avril 10. -Marie-Gabriellr-Mi- 
rclle, fille de Victor (’.ourchesne 
cl (te Léa ('.ôté. Par. et mar. Ana­
tole Courchesne et Berthe (’ôté.

Avril 10. •Juscph-Sosthenc-Gc 
rard, fils de Victor Richard et de 
Marie-Bose Hérard. Par. et mar. 
Sosthène Gladti et Aurore Ri­
chard.

Avril 10. -Demsc-Christinnc- 
Collette fille d'Henri Sénécal et 
de Germaine Arcnnd. Par. et mar. 
Nnzaire Areand el Albina Lajeu- 
nesse.
Mqriage :

Avril 13. J. Kdmoml I.anoix 
à Lucia Messier.
Sépultures:

Avril 9.- Charles Côté. ÎN1 ans, 
veuf «le Sophie Dupré.

Avril 0. Marie-Ange, 1 mois, 
fille de d’Oswald (’.ôté et d’An­
toinette Giard.

Avril 11. Rita 1 )rsmarais, 1 
an et 10 mois, fille de Ndë Désuni­
rais et de Délia Bourque.

Avril 12. Joseph Mélanger, 07 
ans, époux de Malvina Messier.

Avril 12. Palména Picard, 13 
ans, épouse «i’Kmilc Bacicot.

Avril 13. Rose-Anna Beaure­
gard. 51 ans. épouse de Stanislas 
Boissv.

Avril 13. Jeanne de Va rennes, 
31 ans, épouse de Laurent Reau- 
drv. *

Avril 13.—Marie Bodier, 00 ans 
veuve de Marcelin Duclos.

Avril 1 I.—Paul-Henri Langeli-
er, I mois, fils d’Kmile Langelier
et de Rose-Alma (Juérv.^ •

KGLISK NOTRK-DAMK 
Baptêmes :

Avril 2. Joseph-Kugène-Ger- 
mnin, fils de Honrv Sicotte et de 
Henriette Lalime. Par. et mar. 
Kugène Lalime et Aurore Letour­
neau.

Avril 5. Joseph-Raoul, fils de 
Wilfrid Pntcnuudc et d'Kva Da- 
viaii. Par. et mar. Arthur Patc- 
naude et Victoire Patenaude.

Avril 7. Joseph-Jîeorgcs-(Lis­
ton, fils de Georges St-Roch et 
«l’Aurore Gauthier. Par. et mar. 
Antoine St-Roch et Ida Desmarais

Avril 8. Jenn-Denis-Omcr. fils 
de Georges Lceours et d’Kva La­
ine Par. et mar. Orner Lame et 
Bosilda Jalbcrt.

Avril 0. Joseph-Kmery-Rol- 
land, fils de Cléophas Claing et 
de Rose-Alba Loiselle. Par. et mar 
Kmery Loiselle et Angelina Pi- 
chette.

Avril 10. Joscph-( iastoii-( id­
les. fils de Gaston Gervais et de 
Bhéna Philic. Par. et mar. Alfred 
Gervais et Aurore St-Gcrmain.

Avril 12. I Iciiri-Klic-Marrcl, 
fils de Henri Berger et de l.vdia 
Chagnon. Par. et mar. Klic Berger 
et Nazarie Beauiinycr.

Avril 1 t. «Mnrie-Kva-Simone 
fille de Douai Pareiileau et d’AI- 
hcrtinc Côté. Par. et mar. W ilfrid 
Paviau et Kva Parcnteau 
Mariage :

Avril 12. Knlre René Johnson 
et Beina Aubertiu.
Sépulture :

Avril «S. Wilfrid Favreau. 50 
ans, époux de (irorgianna l.clour- 
nemi.

Avril 10. Malvina Gauthier,»
70 ans. veuve de Azarie Bernard.

Avril 12. Lucienne. 0 semai­
nes, fille de J.Rte Plnmomlnn.

Avril 13. Mi.saél Leduc, 68 ans 
époux de Henriette Beaudry.
Avril 13.- Georges-Aimé Drouin 

01 ans, époux de M.-A de Lot­
-1 i il vi Ile.

il

H
i

LE FEU MENACE 
NOTRE HERITAGE

NATIONAL
Chaque année g,000,000 

il acres de foré! canadienne 
périssent par négligence

Les dommages causés à la foret par 
les incendies continuent d'etre énormes. 
Plus de 3,500 millions de pieds de Pois, 
mesure de planche, sont détruits eu 
moyenne chaque année. Le dépeuple­
ment des ioréts canadiennes s’accentue 
rapidement ; plus de la moitié des per­
tes sont attribuables au feu, aux in­
sectes et à la carie. L'avenir de l’ex­
ploitation forestière dépend de la pré­
servation des semis et des jeunes arbres 
et celui de l'industrie du bois, de la pul­
pe et du papier et des autres industries 
en général dépend de la protection des 
peuplements adultes ; les deux catégo­
ries de peuplements doivent être proté­
gés contre les ravages de l'incendie.

Outre que la forêt protège les bâtiments du culti­
vateur contre les grands vents et fournit un abri à scs 
bestiaux, elle permet aux colons établis dans son voi­
sinage de se procurer vin travail durant l’hiver. I! est 
doue absolument nécessaire d’exercer la plus grande 
prudence dans l’emploi du feu pour le défrichement des 
terres boisées.

Le Canada possède les plus belles pêcheries d eau 
douce du monde, mais l’excellent poisson qu elles pro­
duisent a besoin d eau limpide et fraîche pour assurer 
sa reproduction. Les incendies en détruisant la forêt 
rendent cette condition impossible.

Notre gibier attire les touristes étrangers et pro­
cure a nos concitoyens l’avantage de se livrer à un
sport de plein air sain et agréable. Les animaux sau­
vages constituent une des principales ressources de la
forêt. Celle-ci les abrite et les nourrit et le feu qui la 
détruit leur enlève toute chance de se multiplier.

Les neuf dixièmes des incendies forestiers sont 
causés par l’insouciaiVce de l’homme. Oue faites-vous 
pour empêcher le gaspillage et la destruction de cette 
richesse nationale?

CHARLES STEWART
MINISTRE DE L'INTERIEUR

h
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I.« !l avril courant :i ru liru 
«Luis I.i paroisse de St-Judr, a 
15 milles de St-I I vacinthe. un 
e I m au le 11 ir n I extraordinaire Sur 
1:1 lerre di* M François Morin. 
\isl;iil une grande roulée. Yrrs

ACCIDENT

t
I II des t*11 fîiIlls de M. Narcisse 

Cl lu pu I, huissier de relie ville, 
s’ost fuit couper un doigt pur In 
ninrliine ïi luire le bardeau. die/ 
M. C I*. Morin. Malgré huiles les 
précautions prises pur M. Morin

’ rin t• sI déterminé a être plus sé- 
\ere «pie jamais envers les jeunes 
gei.s qui nuisent cl s’exposent à 
de graves accidents.

(28 ïivril CSM)

ORDINATION
------* . .

Mgr rCvêque de Sl-IIvacinthe
n cont iê dimnnrlie dernier, dans
I*église de Si-Mare. l’Ordre Sacré
de lu Fret rise à M. C.A. Itoaudrv.•
Ce monsieur continue à demeu­
rer à l’Kvêché en (pialilé de Sous- 
Secrétaire.

Cl mai 1881)
:-o- :--------------

0/1/e heures de J’a vanl-midi un <»| ses employés pour éloigner les 
morceau de terre d environ qua- enfants de rétablissement, plusi-

Le confort bienfaisant
que procure une tasse de véritable

Dr L.P. COUTURE

J

ni
est rendu doublement agréable par l’arome exquia 
du produit.
Etiquette brune, 75c. « Mélange Orange Pekoe, 85c

NOUVEL OltC.lT.

f .1 ntt* arpents de surperficir, ap­
purtenant en grande partie à M. 
ITuneois (iaudreau. s’est effron-

enrs jeunes garçons réussissent a 
s’introduire auprès de ces machi­
nes. Espérons que les parents dé

DECKS

En celte s i 1 If. le ‘JO du courant, 
a l’âge de 57 ans et X mois Mme 
Marie Larochelle épouse de M. 
Alfred Drieu marchand.

Eu défunte était la soeur de M. 
l’a ht h* Larochelle. curé d’Acton- 
Ya le. et île trois religieuses dont 
l’une esI économe chez les Soeurs 
t irises de eetle ville.

Eenmie de vertus et de qualités 
elle laisse beaucoup d’amies qui 
s’unissent à sa famille pour pleu­
rer sa mort. Depuis un an la mort 
a fait plusieurs victimes dans cel­
te famille, nous lui offrons nos 
plus sincères sympathies.

Ci", avril I HH 1 )
:-o- : •

INCENDIE

Dimanche pendant la grand’- 
mes.se. on s’est aperçu que le feu 
consumait une maison occupé 
comme hôtel par M. Joachim Yi- 
gneii\. au village de St-.loespl» en 
face de cette ville. A l'origine du 
l’eu il n’\ avail personne dans la 
maison, el lorsqu’on s'aperçut de 
incendie, il était trop tard pour 

éteindre les flammes. I .a maison 
pii appartenait à un nommé Catv 
i etc entièrement consumée, ain- 
â qii< le ménage de M. Yigncux. 
En maison était assurée, «lit-on, 
mur S7IMI. cl le ménage pour $300. 
’res de .'MHMl hottes de foin pressé 
11is en dépôt chez M .Yigncux ont 
té consumées egalement.

(20 avril 1XX1 )
:-o- :

Ayez-en 
toujours
sur ■ as
vous! /'W

5

WRIGLEY5
Z Conterve les 

dents propres, l’hnleinc 
parfumée, l'appétit ai­

guisé et la digestion 
^ bonne.

Excellente «prêt

(Ict i I ;i rempli la couler cliques- fendront ;i leurs enfants île s’a- 

Hun. muser dans ces passages. M. Mo­
il y avait sur celte partie de 

lerre une sucrerie avec cabane à 
uci e. A il moment de l’choule- 

menl se trouvaient dans la caba­
ne deux garçons âgés respedivc- 
i i i n! d< 17 il IJ ans. Ea cabane 
a été transportée au moins un 

r - m ni s . ns qu’il en soil résulte 
aucun mal imtir les deux jeunes 
gens.

Ea dépression du terrain est 
d’environ JO pieds, et l’eau «le la 
coulé*- a moulée environ dû pieds 
.» pie et au hold de trois jours, est 
paru nue â prendre son essor par 
tu autre canal. Ea terre, dans 
l’espaci de ces quarante arpents, 
i si huile bouleversée, des arbres 

m «H* ai lâchés ou transportés 
•illeurs et la sucrerie esl presque 

! liait nu ni détruite. Ec dommage 
• -! considérable. Beaucoup «le 

ns .sont allés visiter les lieux 
! cet élmulemenl a créé naturci- 

lemeid une grande sensation 
causée à MM. Morin et (iaudreau 
dans la paroisse.

(VJ avril 1X81)

GIN
PÏ

°' M...

adoRjr.

______ hlic. Espérons que Montréal ne
l/inauguration du magnifique M*ra l,as Ji,*oux (^11 succès de St- 

orguc de la Chapelle «le Notre- j Hyacinthe 
Dame «le Lourdes à Montreuil, 
aura lieu demain à X hrs. du soir j 
en celle dernière ville. Cet orgue ! 
a été fabriqué à Saint-Hyacinthe 
par les MM. Cnsavant et leur fait 
beaucoup d’honneur. Ils ont dé-

(28 avril 18X1) 
— :-o- :-------

Pour Vos 
Maux de Tête

ployé dans sa fabrication beau­
coup d’habilelé el «le talent el 
méritent les félicitations du pu-

k avoir fumé. ,4 'pearminl
' Juwy Kru'i’* »l "Mf’S '.li

CO 34 WOIOLIY

rès chaque repaê JJ[(

nFHïïFF*WM •
;

Une Bicyclette C*C*M*
se paie Rapidement

VOUS n’avez pav besoin d’attendre plus longtemps, si vous désirez posséder 
une bicyclette C *C *M • Vous pouvez en prendre possession immédiatement, 
moyennant un léger paiement comptant et le reste par versements hebdomadaires 

ois mensuels. Une bicyclette C*C#M* se paie rapidement par ce qu’elle vous 
permet d'économiser sur le temps, les comptes de médecin et le cuir de chaussures. 
Allez voir les nouveaux modèles chez nos dépositaires et renseignez-vous sur le 
mode de paiement facile.

Ce que vous 
obtenez pour les 

derniers $10
Vous pouvez vous procurer 
une bicyclette meilleur 
marché que Id CCM. la 
chose ne fait pas de doute. 
Mais pour les $10 supplé­
mentaires que vous coûte 
celle-ci, vous obtenez une 
bicyclette de qualité, une 
mactiine 90 °j canadienne, qui 
vous donne >00% de valeur. 
Vous obtenez une bicyclette 
faite de tubes anglais sans 
joints, munie du Pédalier 
Triplex, du nouveau Frein 
Amélioré Hercules et de 
pédales Gibson — une bi­
cyclette spécialement émail­
lée et solidement nickelée. 
Toutes ces caractéristiques 
vous assurent plus longue 
durabilité et meilleure valeur 
de revente plus tard.

-J 'i > 1

...

La Bicyclette 
est Excellente 
pour la Santé

De toutes les méthodes 
modernes de transport, la 
bicyclette est certaine­
ment la plus saine. Elle 
vous force à prendre l’air 
régulièrement et vous 
procure un exercice qui 
oblige vos muscles à don­
ner un effort raisonnable, 
quoique non fatigant. 
C’est un vrai plaisir que 
de se tenir en forme par 
la méthode C C M-

Bicyclettes C CM
Gendron—Red Bird—Massey

Perfect-Cleveland-Columbia
et Joycycles pour Enfants

\V *•« ,

Pédalier

Rend !j 
V’itcsie

r.ssK

S N'oiis sommes Ivs souK distri- i |\ Ai g •8 buteurs du fameux Movie “06168 fit P 0 616 S * I 0 U f R 81S 6 S
C. C. M. MASSEY

S
§ / *«/, 'nrs tit

$35. à $55.
I vî mes : S10. sur li\ raison, 

la balniuv pn\ able tout 
en vous amusant.

PIECES DE RECHANGE

Spécial
Mtinfiii H II. t.M.Rie I

0 Poêle,

POELE-FOURNAISE, b)>is et dmilnm, ^
• in prix Je $58. ^

TROIS POELES DANS UN
poêle-fournaises, poêle-électrique.

y u y i:/.-le ai• i/1 a as ix
Foui wire ménage :

Grand choix de peinture préparée N. B. 
vernis blanc de plomb tapisserie etc.

Louis Bourgeois Limitée
Angle St-Simon et St-Antoine, St-Hyacinthe

LE BICYCLE

| RED BIRD
________________________

Tü.TST VENTE CHEZ

CONRAD SICOTTE
35 RUE S* *7~_ \S A / Al T” LJ c

^ LES BICYCLES

le. C. M J. DANSEREAU
51 LAFONTAIN t-S ST-HVACINT HE

Prenez une Tablette ZUTOO, et au bout i 
de *20 minutes, la douleur est disparu* | 
et vous êtes parlaitemeot bien.
ZtTOO arrête tous les uraux de tête, 
que ce soit un mal de tête uerveux, ou 
cau<é par la dyspepsie ou par vos uiens- 
truations—et cela en *20 minutes.
Chez tous les marchand*—25c. la botta.

:-o-:
Al* PRECIEUX SANT.

Siinu**li dcTiiior, .‘50 avril. Fête 
| de Sle-C.atherinc de Sienne, pa- 
I Innie de la Révde Mère Fonda­
I Iriee «le l’Institut du Précieux- 

Sang. Monseigneur l’Evêque de 
Sl-Ilyaeinllie assisté de M. le eha- 

j imine Crravel, curé «le la eathé- 
; «Irale, et du Révd M. Lecours cu­

ré «le St-Tliéu«lc>re, conférait le 
j sainl babil «les Yiergcs «lu Préci- 
; eiix-Sang aux Demoiselles Au­

rélie (’.aouelle. dite Soeur Marie 
I «lu Carmel, de N«>lre-I)ame de Sl- 

IIvaeintbe, Agnès Renaud, dite 
Soeur Agnès de Marie de Juliette, 
Marie Anna Lecours dite Soeur 

, Marie St-Kdouurd, de St-Tbéodo- 
re, Mathilde Ponliot, dite Soeur 
Marie St-.Iean-Baptiste, de la Ri­
vière «lu Loup, en bas. Le Révd 
Père .1 il t tea il. Dominicain, fit le 
sermon de circonstance, et plusi­
eurs membres du clergé assis­
taient au choeur.

(.‘5 mai 1881)
lXXXXXXXXXXXIXXXIXXXXXXXXXI

AUTOMOBILE
POUR 50 SOUS

fl

Eue “Essex" Coach-Sedan 
P.tJii ou une "Chevrolet" (au 
choix du gagnant) sera tirée 
en mai au bénéfice du Dis­
pensaire tir rilôpilul Sainl- 
linch. Prix du billet: 50 
sous. Le nombre des billets 
esl limité. Aussitôt qu'ils 
seront vendus, le tirage au­
ra lieu chez "Eégaré Auto 
mobile & Supply Co.” 385 
Onlario-Est, .Montréal où 
Taulo peu t être vue ainsi 
que dans les différentes suc­
cursales. Yoilà donc une 
chance de gagner une ma­
gnifique auto «le famille 
pour 50 sous, tout en par­
ticipant à une bonne oeuvre.

Achetez vos billets immé­
diatement. Adressez man­

dats «le poste ou chèques au 
Secrétaire. Hôpital St-Roch, 
JJI St-Eaurent, Montréal. k 

Hxxxxxxxxxxuiiiixytxttttt^

SPECIALITE :
MALADIES DES YEUX,
OU NEZ, DES 0RELLES 
ET DE LA GORGE

191 rue Girouard, St-Hyacinthe
TtL. 33 6

TE 1. 702

Dr G. BROUILLETTE
CHIRURGIEN-DENTISTE

181 CASCADES
ST-HYACINTHE, Qué.

Même entrée que H. DKSNOYERy 
Photographe

DOCTEUR PAUL 0&1IIUY
SPECIALISTE

Maladies des YEUX, des OREILLrS, d 
NEZ et de la GORGE.

Consultations : 1 H h. a 4 Hhh.

255, rue Sherbrooke Est, Montréal
----- Tél. Est 5684

TEL. EST. <865

J. BOUCHARD
(autrefols de Si-Hyaclnthei

MAKCHAM» DK
PIANOS. ORGUES ri PIIONOLHAPIIKS

Toujours en main : Pianos d'occuslon.
Prix défiant toute compétition.
ACCORDEUR ET REPAREUR

Représentant les meilleurs manufacturiers
M2 MUE ST-HilHERT. MONTREAL

Téléphone Bell 4B(3

Sd. bevmT £> CLve,

PLOMBIERS
POSEURS D APPAREILS DK CHAUFFAGE 

A EAU CHAUDE ET A VAPEUR

31 RUE CASCADES.
ST-HYACINTHE,r g.

Bnreiu Tél. 463 Rés. Tél. 681 w

H.LETOURNEAU
ENTREPRENEUR

PLOMBIER - FERBLANTIER COUVREUR
Posage d*4ppHrellfc de chnuftage à 

eau chaude,à vapeur et a air chaud.
RÉPARATIONS GÉNÉRALES. 

Ouvrage garanti à PRIX Modérés. 
Nous soudons à l'oxygene.

UNE VISITE EST SOLLICITÉE
205 Rue Cascades

ST-HYACINTHE, - Qué

J A. GIRARD Sc FRERE
PLOMBIERS SANITAIRES

Fournaise. :e»u chaude, vapeur, haute 
et bisse pression. Spécialité : système de 
ehaufTnge pour églises et communautés.

Soudure àl'oxygène.
46 CONCORDE

J
'A ACiFiQUE Canadien

j ACHETEZ
) vos
i BILLETS

CHEZ

J. E. MORIN,
Tél. 70 — AGENT

23w, RUE LAFRAMBOISE
P. S. -- Privilège de 

voyager par le Cana­
dien National jusqu’à 
Montréal et prendre le 
Pacifique Canadien en­
suite.

Sur demande, M. Morin 
accompagnera les passa- . 
gers à Montréal et s’oocu- ( 
era du transfert, etc, «

Tél. 185~Rés 471W

254 Cascad sTéléphone 235

J. A. R. Séguin
PLOMB! EK-COU V R EU H ET POSEUR

D’APPAREILS DE CHAUFFAGE 
Auolenne place H. Loranir»

UNE VISITE EST KESPECTUEUSF 
MENT SOLLICITEE.

Quebec Montreal & Southern
Lhnngomcnt d’horaire, en vi­

gueur le 31 janvier 1926

Tous les jours, excepté le di­
manche:

No. (K), départ de Sorel 11.15 
a.m., arrive S-Hyacinthe 1.30 p.m. 

No. 08, départ de St-Hyacinthe
J. 10 p.m., Iberville 5.20 p.m., arri­

an Jet. (5.40 p.m. - 
No. ;>9, départ de Noyau Jet.,

K. -I0 a.m., Iberville à 11.10 a.m., 
arrive Sl-Ilyaeinllie 1.00 p.m.
Ion sles mardi, jeudi et samedi:

No. 03, départ de St-Hyacinthe 
0.00 a.m., arrive Sorel 8.15 a.m.

No. 01, départ de St-Hyacinthe 
*1.80 p.m., arrive Sorel 0.15 p.m. 

A.L. Currie, surintemlaiit. 
N.J. Ferguson,

Agent général des passagers
L. J. Hourbeau, agent Sl-I lyaeinllie

Le Courrier de St-Hy acini he
Paraît tous l«»s vendredis. Prit 

de l’abonnement : Canada $1.50
par an ; aux Ftnts-ITnis $2.00 
numéro 3 sous. Imprimé et publié 
aux Nos 08-70, rue Suinte-Anne, i 
St-Hvacinthe, par la ('ompagni* 
d’imprimerie et (Comptabilités (Li­
mitée.) A. J. (îniulreflu, Admiui^ 
tratenr-Oérant.

La BRIQUETERIE St-l aurenl
7i rue 9t-.lacqu«a, Montréal.

Briqueterie : LA PR A IRI E, P. «.

LIMITEETél. Harbour 4904
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LE SAINT EVANGILE
'Ensemençons le monde d'Euan- 
(files! c'est In mission sainte, le 
prai denoir de rheure présente.

“Chun. Weber
(fiiôrison de Faveuglc—ne.

Jean IX.
Jésus (sortant du Temple) vit 

•\sur son passage, un homme 
“aveugle tie naissance.—Maître, 
“lui demandèrent ses Disciples, 
••qui donc a péché, de cet homme 
“ou de ses parents, pour qu’il 
“soit né aveugle?—Ce n’est ni par 
••sa faute, ni par celle de ses pa­
tents, répondit Jésus; mais afin 
“que les oeuvres de Dieu se ma- 
“iiitestent en lui. Il faut, en effet, 
“tandis qu’il est Jour, que j’ac- 
“eoniplisse les oeuvres de Celui 
••qui m’a envoyé. La nuit vient, 
-où nul ne peut agir. Or, tant 
“que je suis dans ce monde. Je 
“suis la Lumière du monde.—A 
“ces mots, il mouilla la terre de sa 
“salive et fit de la boue dont il 
“oignit les yeux de l’aveugle. 
“Puis il dit: Va maintenant, et 
“lave-toi dans la Piscine de Liloë. 
“(Ce mot de Liloë signifie l’en­
voyé.) L’aveugle alla donc se 
“laver, et quand il revint, il voy- 
“ait. Les voisins et ceux qui Pa­
yment vu auparavant demander 
“l’aumône, disaient : N’est-ce
“point là l’homme (pii était assis 
“et mendiait? -C’est lui— répon­
daient les uns.—Point du tout, 
“répliquaient les autres: mais
“c’en est un qui lui ressemble. 
“C’est bien moil—affirmait-il lui-* 
“même.—Comment donc tes veux 
“se sont-ils ouverts?—Cet homme 
"qu'on appelle Jésus, a fait de la 
“houe, il l’a étendue sur mes yeux 
“puis il m’a «lit : Va maintenant, 
“et lave-toi dans la Piscine de IJ- 
“loë. J’y suis allé, je me suis lavé 
“et je vois. ICI cet homme, ou
“est-il? Je n’en sais rien..............
“(Plus lard) Jésus l’ayant ren­
contré. lui dit: Crois-tu au Fils 
“de Dieu? Qui est-il. Seigneur, 
“pour que je crois en lui?—Tu 
“Pas vu, répondit Jésus, et c’est 
“lui-même qui te parle!-.1 e crois 
“Seigneuri-s’éeria cet homme, et. 
“se prosternant, il l’adora”.

Toutes les infirmités humaines 
nous sont venues par le péché ori­
ginel; mais les fautes personnel­
les de chacun ne sont pas toujours

la cause immédiate de nos maux 
individuels. Dieu a ses dessins 
impénétrables: sa sagesse et sa 
bonté infinie suffisent à rendre 
raison de tout ce qui nous arrive. 
Il sait tirer le bien du mal. Les 
infirmités corporelles sont, dans 
?s vues du Père céleste, une 

source de grands biens spirituels 
pour nous. Croyons-le fermement 
lors même (pie, d’ordinaire, nous 
avons peine à nous en rendre 
compte. Dieu, (pii les permet, 
peut aussi nous en délivrer, 
quand sa gloire peut y gagner en 
accroissement. A cette condition, 
il nous est bien permis de lui en 
demander humblement la déli­
vrance ou le soulagement.... As­
sis, inactif, impuissant, le pauvre 
aveugle mendiait, n’v voyant 
goutte. Il luf fallait attendre de la 
charité publique les moyens de 
subslenter sa vie. Quelle misère! 
(pie de privations douloureuses! 
quel état pitoyable! et s’il s’agis­
sait de la cécité spirituelle, de 
l’ereur ou de l’ignorance religi­
euse, du défaut d’instruction ehré 
tienne, de l’impuissance à diriger 
sa vie morale, à opérer efficace­
ment la sanctification et le salut 
de l’âme, .qu’elle condition la­
mentable! se peut-il imaginer 
être humain plus à plaindre? Ah1 
souhaitons à ces malheureux de 
rencontrer Jésus, le bon Maître, 
(pii se proclame, el qui est en ef­
fet. la Lumière du monde, qui 
éclaire tout homme de bonne vo­
lonté. Le bon Maître aura pitié, il 
les sauvera en leur ouvrant les 
yeux. Il leur inspirera le désir
de sortir de leur ignorance, de 
revenir de leur erreur, et les aide­
ra à recourir aux movens de s’ins 
truire des vérités qui seules peu­
vent éclairer sûrement leur vie. 
Saisissons nous-mêmes avec joie 
toutes les occasions (pie la Provi­
dence nous ménage d’instruire 
les ignorants, de ramener les éga­
rés, et d’aider aux aveugles spi­
rituels à refaire leur mentalité, en 
l’adaptant à celle de Jésus-Christ 
et de son Kg lise Avant recou­
vré la vue cet homme se montre 
tout disposé à adorer son Sau­
veur, plein de foi à sa Filiation 
divine. Ft c’est ainsi que la scien­
ce religieuse, la lumière de l’es­
prit. pour qu’elle soit salutaire, 
doit conduire à la pratique des 
vertus chrétiennes. Oui. ce serait

endosser une responsabilité bien 
redoutable (pie de négliger de 
conformer sa vie entière: juge­
ments, paroles et actes, à sa croy­
ance religieuse. Si donc nous 
avons le bonheur de bien connaî­
tre notre sainte Religion, bénis- 
sons-en Dieu, et vivons-là ! Ce
n’est que nrcue que notre foi 
nous sauvera. A.B.C.

:o :«

,4v*
Sauvez duTemps
et de 1 Argent

Gillex dissout la graisse 
qui tient la crasse à 
toute surface ou tissu. 
Employez le Gillex pour 
tout blanchissage et 
nettoyage.

Fabriqué en Canada 
Par

LA CIL L W. GILLETT LTEE. 
IOIONTO MONTIEU 0UEIEC

G

G ENLEVE 
LA CAA3SJ 
FROTTER

G-23
:-o-:
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Les funérailles d’Fmile de (îi- 
rardin ont eu lieu samedi. L’Ar- 
che.vêque de Paris a refusé l’usa­
ge de l’église de la Madeleine 

i pour service funéraire.
(ô mai 1 SS 1 )

I -:-o- :

DKCKS

A Sl-Fplirem d’t’pion, le 2 cou­
rant, après une courte maladie, 

t dame Galhmnc Fit/.gihhons c- 
‘ poiise bion-aimée de John Dal- 

lonev. à l’âge de 2Ô ans.

I (7 mai 1881)

ChrytUr “70" Royal Sedan

Le Canada entier adopta
l’incomparable Chrysler de tout son coeur

Le Chrysler 44 70 ” se vend chaque 
fois que I on peut voir son appa­
rence et son rendement sur la 
route. Le contraste entre cette voi­
ture et,les autres est si grand tque 
le désir vous prend assitôt d’en 
posséder une.
Mais ce désir n’est encore rien, 
comparé à la haute satisfaction 
que vous aurez plus tard d’un 
Chrysler. Car le Chrysler est aussi 
incomparable pour le rendement, 
la force, l’endurance sur la route, 
qu’il l’est pour sa splendide appa­
rence.

CIIKYSLKK ••70- - 70 mille* a l'heure .î a r- 
mille* en 0K second echevaux frein* hu- 
drauliquet aux qvotre roue*.
CIIKVSI.rK **58"-68 mill** #► l'heure -i» mille* 
au f/al Ion — & d mille* en S seront h*. 
CIIKYSLEK IMPERIAL “HO -/r tire plu* ultra 
île la beauté — le summum du luxe pour t a 7 
fterMonnet—tf//* rhera ux-V» mille* a I heure.

One les Canadiens aient donné 
leur cœur au Chrysler, cela n’est 
nullement surprenant, mais tout 
naturel.

s sont absolument enthousiastes 
du Chrysler, parce que le C hrysler 
leur a fait comprendre les joies 
profondes de l'automobilisme, plus 
profondément que n’importe quelle
autre vint tire.

Nous sommes anxieux de vous 
prouver les nombreuses supériori­
tés du Chr\slot*.

I'«mi, 1rs imslolr*. muni- »!• I.« srrir • ••mplri.* .le.

punis ballon.

Ion- U*- a ut oh Cbr>-lt*i sont pr»*tr|{cv- mutre )«•- 

voleurs par le mimé rotate l'*J*o breveté, partioi* 

liei au moteur Chrysler qu'il est impossible ,b 

• ont r« faire ou vie tltmliftrr sans qu il v parai s-e.

L

Jh?T
I.

VOTRE DERNIERE CHANCE
de faire faire la pose des fils chez-vous pour $20

Notre grande campagne de pose des fils se clôt le 17 avril. 
Ne manquez pas de placer votre commande au cours de 
cette semaine pendant que les bas prix et conditions fa­
ciles sont en vigueur — pose des fils complète dans 3 
chambres, comprenant la corde à lampe, les douilles de 
contact, les Lampes Ma/da de 50 watts et les abats-jour 
—le tout prêt à l'éclairage, pour $20.

Et ce n’est pas tout—vous avez tout un an pour payer— 
12 petits versements mensuels que vous paierez sans 
vous en apercevoir.

GRATIS
A**c chaque com­
mande dr- pu-e de (ils 
dans une residence, 
nous offrons le chois 
d'un (er électrique, 
d’un plafonnier solaire 
|M>ur cuisine ou d'une 
lumière additionnelle * 
Gratis,

La Campagne se termine le 17 Avril
Ne manquez pas de placer votre commande au cours de cette semaine

Southern Canada Power Company Limited
“ Appartenant à ceux qu’elle sert

/n» S

Li ' •
e

t
V '*» t

GRATIS! GRATIS!
Trouvez In Solution de ce1

Rébus du Carré Magique
Gagnez un

Piano de 
$500°°

ou un
Phonographe de 

$145.00

GRATIS
Simplement une autre camuugne de puhlieile 

tl’nne fabrique, les prix pont donnés ahsolunieiii 
gratis. T no occasion pour vous de gagner un 
magnifiquo instrument musical pour quelques 
minutes de travail.

W tardez pasi Envoyez aujourd’hui votre 
réponse au rébus. Ce concours sa* terminent 
strictement le jeudi. 22 avril.

Envoyez votre réponse aujour­
d’hui. I>e concours se termine

le 24 avril
Toutes les réponses rts;uos deviendront la 

propriété des Canadian Selling Agents et la 
décision des juges sera finale. gagnant du 
premier jx>sséderuit-il déjà un piano, le pro 
sera attribué à la seconde U>nn«* réponse.

1er Prix: Pie no de $500
2e Prix Phonographe de $145

LES PRIX SERONT DONNES POUR 
LES MEILLEURES. LES PLUS 
CLAIRES ET LES PLUS OR! FI­
NALES REPONSES EXACTES.

COUPON

NOM

ADRESSE,

\____

Comment résoudre ce Rébus
Placez dans les espaces noirs ci-haut un 

nombre PAIR, de 14 à 30 inclusivement, 
n employant chaque nombre qu une lois, de 
sorte que lorsqu ils seront additionnés bon 
zontalement. verticalement et diagonalement, 
le total sera (>6. Seuls les nombres PAIRS 
doivent être employés, de 14 à >0 inclusivement 
et chaque nombre de devra être employé 
qu’une fois.

< Y* rébus peut être résolu—cola ne requiert que 
quelques minutes de travail. Trouvez-en les n«mhr»*s 
•*t envoyez votre réponse aujourd’hui.

Chaque Solution exacte reçoit une récompense.
K«pi>flci-«oui que lea pu» *(>111 tionnn pour le* meilleure* le* plu» claire» el plu» originale, rrponicr eiecte». Votre 

rrponit peut être envoyée »ur cette feuille ou »ur n importe quel litre papier II nv e p»i lie limite eu» dinienaion» de I» 
•olutioo.

Lerivee voi nom et edree»e !i»«l>lemeu< et eipedrer votre repon*e au,.•uni hui cer. »■ cœ d égalité, la piorruerr rep••«»» 
revue gagne la pn»

ENVOYEZ VOTRE REPONSE A:

CANADIAN SELLING AGENTS, 4077, rue St-Denis, Montra!, P. Q.

««70”

GARAGE J.-C. DROLET
5S rue St-Françoi* St-Hyacinthe, Qué.

Un réel sauveur
“J’iii souffert pendant plusi- 

< urs an néos do douleurs dans lo
volé el il m’élail impossible do 
trouver soulagement,” éoril Mme 
L. Conrad do Newark. N.J. “Los 
docteurs me diront (|tio je devais 
"itbir une opération on vue d’al- 
h*1’ mieux mais je oraignais d’on- 
Ireprendre cola. Fnsuito j’emplny 
ai le Novoro du Dr. Pierre. Ce re­

mède fut nmn réel sauveur. Les 
douleurs disparurent graduelle­
ment jusqu’à te que j’aille tout à 
fail bien.’’ C.ele préparation com­
posée d’herbes es! un remède 
pour la constitution, il régularise 
Ses organes, fortifie le système 
nerveux et procure un sang rouge 
riche et pur. !l n’est pas fourni 
par h’s droguistes mais envoyé 
direrti ment par le Dr. I Vier 
l’ahrnex A Sons Go., Ghicngo. Ill 

Livré exempt de douane au 
Gaiiuda.

TABAC CANADIEN
EN FEUILLES 
ET CIGARES

AUX PLUS HAS PRIX POSSIBLE
PfMiim/r: out li>ft <//• ptt.\

J. A. PILON
St - Koch I Achigan

COMTE L'ASSOMPTION, Que
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COMPRENEZ BIEN CECI !
Vous vous volez vous-même, chaque fois que vous dépensez 
un dollar à l’étranger.

Car l’argent dépensé près de vous, vous reviendra un jour
ou l’autre. .

L’argent n’est productif qu’à la condition de circuler.
Mais s’il circule à l’étranger, l’étranger seul en bénéficiera. 
Comprenez ces vérités et

ACHETEZ A ST-HYACINTHE
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NOS BAS PRIX VOUS ETONNERONT
Vove/ notre choix de confitures :

, (^-ipffifi8s=fi=iEi3ff>ia!Piiorait3(si0:i(3iaiER=isEia*5JSisiaraa®ar&'^fsiaEJB®raiB!a(aa(a»aiaiaia®«aiai5iaia®(5@i j3i2®a/afBr3/aMafSM3M2ia®sMsitisi3it/3iaici®s®5fs®3®a/ïïa/a/s/3/sMaiai3Maia/aiaiajaiB/sjsKté té S S T* IH Lîl _té

ri » in s ri<i m s 
\KM U O I s

1 l< \ I s I s
i:rc.
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[il Marinades de toutes sortesté té té tété té té té tétété &

té Kjtétété
Rtété

| |< WHUMsl ** i I KI s I s \ N \\ Ns

bocaux de 1, 5 et I Ibs

, 0 . j Spécial : Prunes, I Ib et 10 onces, pr. 25c
^JH l 1*11 *| Pruneaux de haute qualité, 15c et 18c la Ib.

Chocolats VIAU

GLADU & FRERE Enrg.
SuaeMMrur* tit It.lZIS ET .f tt/HHU'Ctl

ANGLE ST SIMON ET ST-ANTOINE :•: ST-HYACINTHE
TKL. g

téreJté
tété
tétéPté mté tété té
té 1

ünWJMPJPI9®^/PJ5JM9/f?/5/^iS/^Æ!JSIS/SJ3/3/5/t^iMS/B1Bi5J^i5/SJ^'^i5]5JpJ3M3iô,ic,rD!l^/SI3©\ J. E. LANOIX, Enrg,
t4r*\ I Houtay et Ihtrocher, props)

CHAPEAUX POUR HOMMES
Marques Borsalino. Brock et King

POUR DAMES
Tours de cou en Renard argente, renard croisé, 

tiraiul choix tie renard, différentes couleurs, ë{ 

AMIIKI-, HAVANA, I TC.

185 RUE CASCADES • ST HYACINTHE 1
Tel. 385

Le royaume des nouveautés pour dames :

Chez \ ‘ii"1

G. L. PROULX
té, I.es dernières nouveautés en fait d’étoffes à manteaux et h costumes,té

tétététététététété

| Tvewei Y\aV>\fode ta x\os paVvssenes
1 QUELQUES SUGGESTIONS:

1tététététété

crêpes de toutes sortes, liants, soie et chevreau ; 
has de soie, dernières nuances.

Seul agent pour les patrons
- B UTTERICK

e» - •

C*Jtégtététététététététététététété

i:té
tété!:-i

m. rjii j;,’]57 III » ST-FHANÇOIS
g w w ité tété té té té tétété pté

J.-A.-N. BRODEUR
Marchand-tailleur — Mercerie

\ rl\l./. \ ou s choisit un complet. lews le** ii.uimmiiv 
palîle fantaisie sont .irrites .misi ,iue plusieursI

belles t.ileui h ilatis les serves.

tététététététété•yl

1f«*i
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»•]
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Chemises

té
tétététététététététém

Mercerie de choix 
Cnsquettes, Sous-vêtements.

Cravates, Ceintures,

X’oublie/, pas l'endroit : bln lace du marché.

Chaussettes, .«i1Etc. [■;!ité%
% i

i JM ù
•J 
•1 
■1 
3 
•J 
•1 
3 1

(3 
i 33 !
i i 
11 
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M \l»l s III.. A 1 A

E. A. GENDRON

até::1tététététété

g (m ST-KKANCOIS, ST-HYAUNTHKf3 %I|té
TEL. 34
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POUR FINIR VOTRE TABLE:tégg
g C HAMPIGNONS, — PATH DK KOIK-GRAS AMIKUX. IFrance)tété tététété té
(c*i

i
Oté

K PI NA RDS, --- ANCHOIS,
AS P K Kl « KS, — POCI.KT A LA GALANTINE

POIS KINS, 11KLGKS KT FRANÇAIS.

FROMAGES:
. Oka, Gruyère suisse, Camembert, McLaren, etc. .\

itété
tétété,

Demandez le Ginger Ale CHRIST IN

LACROIX & GAUDREAU
228 GIROUARD

TEI j.

ST-HYACINTHE
288

g

h
§iiiité
imtétété§I 51 rue St-Françoisté
fïïfSf3JS/SJSM3J3MSJSf3/3/5JSM£l3i,3

.30
. 16

ST-HYACINTHETel. 475

Eclairs, la doux. • . • •
Choux à la crème, . . •
Gâteaux de toutes sortes, . .
Biscuits assortis, 15 la don/., 2douz pour 
Tartes assorties, . . .
Beignes, la douz.
Beignes, à la gelée la doux.

Nous faisons une spécialité des gâteaux préparés sur commande.

gs/a/e/s/3/e/3/aj3j3iS!/s/2/s/e/5f3/5/a/3/s/sja/3JS/a/B/3/3/aJ5rsjaiSJ5/3/a/3F3J3jajajaJSJ3J3/3/3JSiS/sjais/sf3i^j

ARTH. ARCHAMBAULT -J
PLOMBER

Poseur d’Appareils de Chauffage a Eau Chaude
et a Vapeur

Appareils de Chauffage à Gaz et à l’Electricite

TEL. BELL 497 
32 RUE WILLIAM ST-HYACINTHE

LE PLUS BEAU CHOIX
DE CONFECTION POUR DAMES

te treuve cr.cz

té té téi''!té té té tété té té té té tété té té tété té té Pté tété té

J. A. GODARD & CIE Enrg. Pl

I
té

Notiv département de fantaisie compte une foule d’articles :

CHOIX UNIQUE OE GARNITURES. BRAID OU FOURRURE, VENDUES A LA VERGE

blTOFFER A. CR O B B S 

Les nouveaux tissus, les dernières nuances : Ills de rose. Chartreuse. Noir.
O O-----

Ottomanes, noire, rayee ou avec dessins
| 207 CASCADES, ST-HYACINTHE Tél 249
gJ _
pI^.'KJô?Pn2fPJï2fp3JSJ5iSJft/5IëlM5Jgi5Jc?j,?J5M3J5J5irtjT::.'?,r^J3J5J3JôJi5J5.r5.,3J5i3J5M5JPI3J5M5M5M5J3j3J3J©
g Pour installation électrique, réparations, etc.

r,e!ISJ9JSJ3JS/SJ3iS/SJSJSIS/Sj3j5jSn?j5Jë/ï5jSjSj5Jcjt/2JSjSjSJSfSJ5j£fS/
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Encouragez l’épicerie rie votre voisinage

J. R. CABANA
KIMCKmii KT PROVISIONS

Spécialité : HIER E et POKTKR
toi: T K S I.ICS MARQUES 1*0 I»U LA I R ES

Nous tenons les produits renommes de HEINZ et CLARK
FRUITS : — ORANGES BANANES, I TC.

30 HELOÏSE Tél. 272 - - - - - - - - -  ST-HYACINTHE
Atttntiou »praair au x commandes téléphoniques.

1

3

ENTREPRENEUR GENERAL

Spécialité : PEINTURE et ELECTRICITE 1
Nous t dirons la meilleure peinture,
.m bas prix de $1.00 !•' pinte.

]
i mi!

TAPISSERIES ET VITRES APPAREILS ELECTRIQUES 
SABLEUSE ELECTRIQUE A PLANCHER

tétététégté1

tététété
g11
|té

Allez chez

té

IC 111 repreneur» ICI ec trie i en

I oujour*. en main : electroliers de toutes sor­
te**, à 50 tin prix du catalogue.— Accessoires

RADIOS
WESTINGHOUSE. MARCONI, THERMYODINE

| POUR CE PRINTEMPS :

/:'/'()/■'!•'/: S A .1/A XZ/ÎA CX IC I' A COUTUMES
té 
té té té
a
1 1 a
! POUR ROBES:
a '

Poirets et charmines, nouvelles nuances. —
Ottomanes de soie, unies ou carreautées,

les plus récentes nouveautés.

244 CASCADES
té■:!

ST-HYACINTHE ej
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j lf; meilleur endroit
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g 43 ST-DOMINIQUEtéltété
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ST-HYACINTHE

m TEL. 637 J

A L,‘ité té

•J
n
Q
ü

té
•J

l3«u.ir acheter vos

FARINE MOULÉE CRU
VOTRE FOIN

SON

I
1
1
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■ C’est chez
•J
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HUBERT & DUPONT
GROS ET DETAIL

té
téa

Spéciaux de fin d’avril :

té
tété

11
tété l»!.
té téi h:^i îa

gi . , ----------
\ oile perle, toutes nuances, .V» pees largeur, valant 75c pr 34c la vge* 
t repe rayon, toutes nuances, iinporiation américaine, valant

Î5I..M1 et SJ.00, pr ....... 9Sc la vge.
| Indienne-cretonne. î(, pce- largeur, valant 50c. pr . . 2Sc la vge.
^ Huinghan américain, dessins nouveaux, 28 et 50 pces la vge
| P°ur • • .................................................................................. 17C la vge.

fj lu'oadcloth pour chemise**. 58 pces largeur, uni et rayé, 
toutes nuances, valant 75c. pr . . . . 40c I a vge.

St -. \ utoine — o—o

Res. C. Hubert, 373 ) TEL. 27

St -11 v.'ici utile
I

K
Res. W. Dupont, G42 j [‘i

K 
t?*

p] pj 
pi, Pi

Au Bon Marché
§ 190 St-Simon —
té_ TEL. IBS

138 Cascads ST-HYACINTHE.

Soie rayon ; crepe imprime', à bordure ou fleuri.
Patrons PICTORIAL REVIEW

BERGERON & SICOTTÉ
173 CASCADES ST-HYACINTHE
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No négligez pas d’assurer

VOTRE AUTOMOBILE
.\otre compagnie prend pour vous les risques suivants : 

RKspoxsAiiii.iTi s l’Uii.ierKs DOMMAGHs mati':rii:i.s —

ACCIDENTS VOI. — KHU

LA TRAVELERS INSURANCE CO.
I. EDOUARD MORIN

RUE LAFRAMB0I3E Tél. 70 ST-HYACINTHE

_ Sous-agent : ALEXANDRE HEBERT
M

COLLISION

J2/J£

L’Association des Marchands-Détaillants (Suce. St-Hyacinthe )


